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vha, sera le co m mandant de l’expé- || 

d-tion anglo b Ige de k tunga.
Il ii’est rien d’udroit comme ce 

système tjm consiste à permettre à 
des officiers ou des fonctionnaires 
anglais de »<> mettre ainsi au service 
d'iutérôts privés anglo étrangers. 
Conservam toujours leur position 
• liez eux, ils restent en rapports 
constants avec leurssupêiieurs elle 
gouvernement anglais se trouve le 
premier informé de ce que font ses 
coi.currents, ce qui lui permet d a- 
gir, de son côté, dès qu'il entrevoit 
une occasion favorable.

ENTREPOT DE MEUBLESqu’elle n'ait pas été tolérée par les 
Portugais à certaines conditions qui 
rendaient tout à fan irrégulière 
l'entrée des Anglais dans la rivière 
Poungouè ? Sur ce point, il n'y a 
pas moyen d’obtenir des informa
tions précices. Cependant, l'action 
nés .anodime du Foreign Office 
contraste d'une façon trop frappante 
avec l’explosion de colère des jour
naux anglais et surtout celle des 
feuilles oe la colonie, dont M. Rho
des est le premier ministre, pour 
qv’on ne voie pas là un fait siguili- 
c itif.

dans les salles de l’appartement 
Borgia et dans un certain nombre 
de caves inaccessibles aux recher
ches des travailleurs.

Il faut avoir la franchise d’en 
convenir, cet état le choses était 
peu honorable pour les soueerains 
pontifes, et il était temps d’y mettre 
un terme.

Pour le service qui va être établi 
on utilisera le premier étage de cet 
admirable bras du Vatican de Sixte 
Quint fil construire en quelque 
mois. Jv'.4rmer«a qu'on avait instal
lée à ed premier étage est transpor
tée au soumet de l’edeflce et on 
met à sa place la biblio hèqie des 
in*primés, qui prendra le nom de 
Sa le Léon XI11

Voilà uue utile amélioration qui 
sera certainement accueillie avec 
gratitude par les savants du monde 
entier.

"Au conlraire.fil *»st curienx"d’ob« 
serve-- combien, à Rome, on «’inté
resse aux rho es du passé. Je n’en 
veux pour oreuve, aujourd’hui, que 
'a solennité avec laquelle on vient 
ie"célébre- le treizième centenaire 
du Pape Grégaire le Grand. Ft, 
certes, il faut qu’uu peuple ait 
véritablement le celte des traditions 
oour vénérer ainsi, à travers les 
âges, la mémoire d’une pontife ayant 
vécu au sixième siecle Mais on 
vous montrera encore la maison où 
il est né, de l’illustre famille des 
Gordiens ; la petite chapelle où il 
prononçait ses sermons ; la modeste 
chambre où ileo ichait ; la table de 
marbre sur laquelle il donnait tous 
les jours à di 1er à douze | - le-in «.

Les moines et les Anglais n'ont 
pas voulu s’en tenir à ces souvenirs 
pieux ; ils ont tenu à célébrer digne
ment le centenaire de saint Grégoir- ; 
les uns parce q ie le Pape était 
bénédictin, et les autres parce que 
c’est pas ses soins que,l’Angleterre 
a reçu les premieres semences du 
Christianisme.

A l’occasion de ce* belles fêtes 
religieuses, d’un caractère si tou
chant, nous avous a-sisté à un con
cours de musique sacrée quia don 
ué lieu à d’intéressa îles remarques. 
A l’église Saint-Gr- goire-le-Grand, 
ou a pu entendre le peam chant 
dans toute sa pureté, ces mêmes 
mélodies qu’on uppt lie grégoriennes 
par qu’elles furent recueillies 
et déterminées par i’i lustrv Pontife, 
Ramenés à leurs sincérité |primiti/e 
parles soiisd’un bénédictin français 
Dom Pothier, ces chant ont été 
très bien interprétés et ils ont pro 
duit sur l’auditore une profonde 
impression Diderot a avoué n’avoir 
jamais pu les et. tendre sans verser 
d’abondantes larmes.

A Saint Pierre, ou a exécuté la 
musique alla Palestrina, comma ou 
•iil ici. Au X Vie siècle, la musique 
profane avait envahi les églises de 
Rome. Pour couper court aux abus 
de cet envahissement, on voulait 
u'admettre la musique que sons la 
forme du plaiu-chant. Mais Pales
trina, naître d-3 chapelle du Pape, 
gagna la cause de la musique 
p ofane eu faisant exécuter avhC le 
plus’frraud succès, devant la Cour 
romaine, sa f aneuse messe di'e del 
Papa Marcello

A Saint Jean de La Iran, le maes 
tro Capocci a fait entendre ses plus 
belles compositions Là, c’était une 
manifestation de l’art contemporain.

Un voit qu’il.y en avait pour tous 
1 s goûts, — aussi bleu pour ceux 
qui n’admettent que le plain-chant 
que pour ceux qui préfèrent la 
musique alla Palestrina, et enfin les 
modernistes qui veulent que, torn 
en étant appliquée â la liturgie, la 
musique emprunte à la facture 
rontem uoraine toutes ses rsssources 
elles utilise fanchement.

Lettre de Rome
11hM>h.«(nn,

-IMPORTED Au moment où la question socia
le occupe et préoccupe plus que 
jamais les gouvernements et les 
peuples, Léon Xlll, sentant les res 
ponsahilités qui vont peser sur lui, 
hésite avant de ’lancer dans le 
monde sa fameuse Encyclique sur 
ces graves matières.

Voilà quatre ans que le Pape y 
travaille avec ardeur, et l’on forme 
rail une véritable bibliothèque en 
réunissant'.outce qu’il a écrit ou 
dicté les lésultats des recherches 
par lui ordonnées ou faites person
nellement, les travaux envoyés au 
Vatican parties hommes politiques 
et des économistes de tout les pays. 
Léon Xlll voudrais que 1» parole 
qui tombera du haut de la chaire 
de Saint Pierre tranchât la question, 
indiquât la vraie solution, mais, 
précisément à cause de cela, 
Encyclique ne ne lui parait jamais 

parfaite Et sans cesse il y 
travaille, avait toute son inteiligen- 
ce, avec tout son cœur.

Dans l’entourage, on trouve que
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C’est un
système qui a des inconvénients, 
mais dont les avantages sont bien 
plus considérables encore et l'em
portent de beaucoup sur tout ce 
qu’il offre d’incommode et même 
d'n gmnr.
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En outre, les détails donnés par 
les journaux anglais et les informa
tions de source britannique offrent 
certaines contradictions qu’il tant 
relever, car ellmMmi^me certaine 
importance eu ce sens qu’elles jet
tent un p4u de lumière sur le 
caracière véritable de l’expédition 
sir John Willoughby. Le 20, on 
télégraj Liait du Cap que sir John 
Willoughby affirmait que ses pion
niers ne portaient pas d’armes et 
qu’ils n'avaient entre eux tous qu’un 
revolver appartenant an capitaine 
de I’Agnès. Le 22, une dépêche de 
Durham mandait que sir John 
Willoughby déclarait que l’arme
ment de son expedition était insi 
guidant. Laquelle de ces deux 
appréciations est exacte, c’est ce que 
l’on ne peut savoir. Mais entre la 
première fort précise, où il est ques
tion d’un seul revolver et la seconde 
fort vague, et qui prête à diverses 
i nier prétatious, il y a nue difference 
notable, d’autant plus q ie I nue et 

( Vautre sont attribuées au même sir 
John Willoughby

Gela montre avec quelle circons
cription on doit accueillir les nou
velles de source anglaise venant de 
l’Afrique australe, car M. Rhodes 
étant tout puissant ià bas. les télé
grammes envoyés een Europe so it 
rédigés par des agents dont la bonne 
foi ne saurait être susp cle, mais 
qui subissent l'influence du milieu 
où ils se trouvent et puisent leurs 
informations à des sources' qui ne 
peuvent être considérées comme 
impartiales ui désintéressées. Les 
Lux affirmation - si differentes p ê- 
tées à sir J oh i Willoughby à qua • 
rame huit lie ires d’intervalle et les 
inform liions erronees telégrauhiées 
au suj i du vapeur Comtesse de Car• 
narvon eu sont des preuve» suffi
santes.

Gela constaté, il n'en reste pas 
moins acquis qu’il est de toute ur 
ge lice que les gouvt rueinents an
glais et portugais mettent tin le plu» 
tôt possible aux agissements et aux 
empiétements des agents de M Rho
des par la conclut ion d'une conven
tion qui opposera une barrière 
soude à leur avidité.

Dans une autre direction, 1rs 
Anglais font également du progrès, 
non pas, peut être officiellement, 
mais pa1 l'intermédiaire d’une de 
ces Compagne s commerciales qui 
précèdent d’ordinaire l'aciion du 
gouvernement. Il y a quelque 
tmnps, le voyage à Londres du roi 
des tie'ges a attiré l’attention sur la 
région située entre le royaume de 
Lounda (Mou ta Yaravo) et le Tai.« 
gsnyika ou les B lgês et les Anglais 
avaient envoyé -tes xpédiuons. 
L’Elat libre du Coi go y était repré
senté par un agent ; la Compagnie 
est-africaine, par M. Thompson, 
et la Compagnie sud-africaine, par 
quelques uns des pionniers de M 
Rhodes. Il y a/ait tous les éléments 
d’une querelle dans ce conflit d’in
térêts ; on a préféré s’arranger. Une 
Compagnie anglo belge a été défi 
nitivemf.nl constituée à BruxelltsJe 
16 avril. Sir John Kirk est un des 
administrateur-, sir William Mao 
kiimon eu est l'âme, et c tie compa- 
gn e de Katanga exploitera e dis
trict de ce nom pour le compte de 
l’Eiat libie et -Je certains capitalistes 
anglais Un ajourne ainsi le règle— J 
ment d’une question de sphère 
d’influence et de uéfémitation qu’il 
faudra aborder un jour, car les 
Anglais pré'eudent que, de ce côté, 
les frontières de l’Etal libre sont 
mal définies. L’Eut libre laisse les 
Anglais prendre un pied ch z lui ; 
ils en auront bientôt pris quatre, et 
môme davantage Ce n’est pas une 
raison pour ne pas avoir l’œil sur 
eux. Enfin, on annonce aujourd’hui 
que le lieutenant Stairs, l’ancien 
compagnon de Stanley dans son 
expédition au secours d’Kmin Pa-
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HORRIBLE DECOUVRITl'KJ 
Montréal, 12 m.i—Un accident 

terrible est arrivé sur la voie du 
chemin de fer du Pacifique, vis-n- 
vis le carré Bellerive. Des employes 
étaient occupes à accoupler des 
char■•, lorsque l’un d'eux, nommé 
H. Messier, lit remarquer à ses 
compagnons, qu'il venait de voir 
quelque chose sur la voie. Le train 
qui comptait trente-trois chars, fui 
arrête de suite. Le conducteur et les 
autres employés se mirent à ^cher
cher. Ils découvrirent le corps d’un 
homme qui n’avait piusm tête ni 
bras, ni jambes ; il n’y avait que le 
tronc. La têle était réduite en 
bouilli ■, et tout ce qu’on a pu 
retrouver de Cette partie, c'est la 
cervelle, un morceau de la mâcboi
re avec une dent.

La poiice avertie de la chose, se 
rendit sur les lieux et recueillit le> 
rvslee, Comment l'accident est il 
arrivé 1 personne ne le sait ; mais 
l'opinion gen ual • estque l’individu 
devait être ivre et qu’il est aile 
encline se coucher sur la voie, ou 
bien sur les pieces J’accoup,muent 
de deux c h u s, et lorsque le train 
est patLi, le malheureux est tombe 
et tous ius wagons lui ont passe sur 
le corps, .‘roa des i estes m utiles 
du défunt, o'1 a rouvé une pipe, 
une bagnju., un couteau et i n petit 
tlacoii vide Le del ci u L un homm 
as», z bien mis et paraissant êlie 
A-ô de 3a au».

Dms un.1 de ses poches d’habit, 
un a trouvé un petit papier sur le
quel était écrit le nom de Henri 
Lamoureux. Lpjssedailau.su un 
billet de passage du Grand Tronc. 
Le tram qui a écrasé le malheureux 
etai en charge du conducteur Au
guste Fournier. L’ingénieur eteit 
lijiiry Kelly. L’enquête du coronet 
a eu lieu Ce matin à l’hôpital Notre

Plusieurs témoins ont été enten
dus, mais aucun n’a pu dire com- 
meut le défunt est tombé sous je» 
roues d- s chars.

Après quelques minutes de dé i- 
bé rat ion, le jury a rendu un verdict 
de mon accidentelle, n’imputant de 
blâme à personne.

L’ANNEXION
Lord Ab: rdven dans un§ étude 

lue devant le Royal Colonial Ins
titute s’exprime ainsi: '• Il y a quel 
ques personnes qui considèretaï l’an
nexion aux Etats Unis coxrae la 
la destinée du Canada. Je proteste 
contre cette assertion. De même 
que le Canada a • rie histoire, de 
même il y a une destinée propre Et 
certainement aucune époque dans 
sa carrière ne serait plu, inoportt- 
tune que l’époque présente pou 
seulement lui suggérer une chus- 
qui pourrait le détourner de pour- 
suivre sa route propre et sa des-

Is
E °

: cette
4i U i sait quelle comité de Par.s 

chargé de la .souscription ouverte 
en France pour l’église de Sain 
Joachim, qui doit être construit» 
aux Prati di Castello, sur la rive 
droite du Tibre, est présidé par Mgr 

j d’Hulst Cette église, placée sous 
l’invocation du saint patron de Léon 
Xlll, est destinée à devenir le centre 
de l’œuvre dite de l’Adoration répa
ratrice internationale.

En attendant qu’elle puisse s’ôta 
biir définitivement dans la future 
église de Saint Joachim, l’œuvreen 
question vient d'être autorisée par 
le cardinal vicaire à transférer 
provisoirement son siège à Sainte- 
Marie in Campilelli. Le directeur 
général, M. l’abbé Brugidou, a invi
té Mgr d’Hulst à venir présider, à 
Rome, la prochaine “ cérémonie 
d’expiation ” .

A celte occasion, Mgr d’Hulst 
prononcera un petit discours de 
circonstance S’il se fut agi d’un 
grand sermon, le choix d'un autre 
prédicateur eûi ôte tout indiqué, un 
auditoire romain s’arcoinniodaut 
assez mal d’une parole froide et 
rigide. Ce qu’il faut ici à un orateur 
sacré, pour plaire à l’assistance, ce 
sont les grandes phrases, les gestes 
amenés, la chaleur communicative, 
l’éloquence , entraînante. Songez 
don'’qu’oil reproduit au B. Mon- 
sabi â de manquer de vigueur et 
d’enthousiasme !...

Rom , 30 avril.

CETTE ANCIENNE ET HONORABLE MAISON l»l MKUBI KM D’OTTAWA, 
iv<T CONNUE PAR I.K BON MARCHri DE SES PRIX ET PAR LA ONNK 
QUALITE V.riS ARTICLES QU’ELLE VEND

$5

ii Dix pour Cent de Réduction sur tout Achat Argent Comptant,le Pape ne se ménage par 
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S f travaux
C’i si ainsi que Léon Xlll suit, avec 
le plus grand soin, tout ce que les 
diverses Congrégations • cc ésiasti- 
ques étudient. Ur, il faut avoir 
reçu da s ce millieu pour savoir 

travail leur incom

l
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quel immense Coin des Rues O’Connor et Queen, pres de la Rue Sparks.
I Chargée* de l’admistration de tou 

te l’Eglise, les Gongréalious romai- 
en trois
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Tapisseries Auxpeuvent être divisées 
catégories principales : celles qui 
s’occupent de la Foi 11 des mœurs, 
celles qui ont plus spécialement le 
personnel dans leurs attributions ; 
enfin celles qui doivent traiter : 
theses t xclusivement ecclésiastique* 

distribuer les faveurs.
Pour féliciter la ifsogne, le 

est liés divisé; toutefois, il y a des 
carlinaux qui cumulent et font par- 
Aie de plusit ur Coiigréatioi.s. Après 

étudié es questions qui
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La violente irritation produite 
ici par la nouvelle de l’arrestation 
à B ïra, à l’embouchure de la 
rivière Poungouè, de l’expédition 
de sir John Willoughby, paraît 
calmer un peu, depuis que l’on sait 
que lord Salisbury a demandé des 
explications à Lisbonne et que l’af- 
laire est arrangée. Des ordres
I aient été envoyés au gouverneur 
de Mozambique pour que les Au 
glais puisent pass« r librement, et 
les négociations 11e seront 
pdrtdues A la suite Cet inc.dent qui a 
failli tout compromettre.

Néanmoins, il sera bon qu’on se 
hâte de môltre fin à une situation 
qui peut à chaque instant amener 
des confins dont le résultat serait 
déplorable à ions les points de vue.
II est incontestable que la Compa 
gnie sud afrcaine a tout iufèrèi à 
empêcher la conclusion d’uo 
gement portugais et qu'il est aussi 
difficile à lord Salisbury de modérer 
l’ardeur des pionniers de M. Rhodes 
qu’au gouvernement portugais de 
mettre un frein au zele de ses 
agents. M, Rhodes, ce n’est 
secret pour personne, est parti de 
Londres sans avoir cou /eni entiô- 
ment lord Salisbury à ses idées, et 
il est rentré au Cap avec l’intention 
d’aller de l’avant, afin de forcer la 
main au Foreign Office, en le met
tant dans la nécessité de reconnaître 
les faits accompli-,

La violation du modus vivendi par 
les fonctionnaires portugais de 
IMn serait flagrante si l’on s’en 
tenait à la lettre de cet arrangement 
provisoire ; mais il faudrait savoir, 
avant de crier à la mauvaise foi, si, 
pendant les négociations qui ont eu 
lieu depuis bientôt six mois, il 11’y 
a pas eu des engagements récipio- 
ques pris entre les deux pay*.

L’occupation de Mass.kesse, par 
exemple, est certainement contraire 
au modus vivendi. Est on bien sûr

’
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Les Congrégations romrines sont 
comme tribunal de l’Eglise;

avon
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mais leurs décisions, pour 
force de loi, doivent être approu 

par le Rape. Et Léon Xlll 
oufiaiice qu’.l ait dau»
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repeint et aménagé Unit en neuf.

quelque
l’esprit éclairé des cardinaux. Veut 
se rendre compte de tout parmi mê
me ; tout revoir, pont etudier. A 
sou Age c’est un 
langue, et Tou Iruuve qu’il se prodi

ISRAEL MOREAU,

GRAIîî; :m£DÊ f Du Montreal Hou •,2 0U|_.. j
PROPRIETAIRELéon Xlll vient de nommer le 

cardinal Mermsilod membre de la 
Commission des affaires ecclésiasti
ques extraordinaires. Ou s’accoide à 
vo'r, dan» celle d'htuictiou conferee 
à l’éminent Porporato, une preuve 
de la satisfaction du Fape, pour la 
conduite ajosio ique et prudente 
enue par le cardinal Mermillod 

duraulla^maiadie du prince Napo

li est certain qu’on s’est beaucoup 
préoccupe au Vatican de la possibi
lité d’uu refus des sacrements par 
le prince rouge, et qu’on a envisa
gé l’éventualité d’un enterrement 
civil —dans loutes ses conséqueu-
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Et le consistoire ï Les intéressés 
trouvent qu’il se fait bien attendre. 
Le Pape n’a pas encore complète
ment arrête le mouvement qui se 
produire dans L s uonciatures, pat 
suite du changement des titulaires 
à Lisbonne et à Paris.

Mon trou ;,r• ••• il 00........ .......
........ 2 00 n no

4 00 10 46 ........... 745

........ iô’is 6 00
12 is!

Montre»
. 12,25
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. I pour 11,00 

pour 0,25

Enrcu
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THE CHMRL:

330 6 00

1 30 il 80

10 00 
10 00 Ceux qui vivent dans les coulisses 

du Vatican saveut quel travail sou
terrain il se fait et quelles intrigues 
ont lieu à propos de chaque uomina 

Un déplacement en entraîne

r, Hifrore. Md.
d'Argentoi 
objet» de f

pour attirer h- puJ-li 
l romper.

y ' ptionnel». 
ic annonce

12 30

6 80 IZIA" V3B, PnBIB. 187145
806 'A. Baker & Co. s

^Breakfast
tion,
lant d’autres et touche à tant d’intê-

6 %8 30 a. & a. f. mcmillanGeia étant, on a su bon gré au 
cardinal Mermillod d’avoir usé de 
îa leg time ii flu. nee qu’il ex.rçji1 
*er le beau frère du ioi Hébert pour 
décider le malade à accepter les 
aicouis de la religion — ce qui a 
parmi» d établir au pied du lit de 
mort du Prince une croix et des 
cierges, comme dans la chambre 
mortuaire de Napoléon 1er.

iè s divers!
seuls, les nouvellistes plus ou 

moms fantaisiste irai chc-nt toutes 
les questions fixent a leurs gré la 
date du Consistoire, distribuent les 
chap a .i x et les nonciatures suivant 
le caprice de leur trop fécondé 
imgination.

Bien mieux, ils vont jouer Léon 
Xlll à la Bourse, le mettent à la 
uausse ou a la baisse, lui attribuent 
d-s millions de bénéfice ou des 
liauidations désastreuses. R en ne 
les ariête 1 Toute la question est de 
savoir s’ils trouvent encore de gens 
assez naïfs pour ajouter foi à leurs 
racontars L est permis d’en douter, 
apres tant de mystifications. Ces 
lantaisistes inventent de toutes 
pièces uue papauté par trop tin de 
fcjècle !

BIJOUTIERS EN CfjOS ET if* DETAIL 
98 RUE RIDEAU.

>oete 15 minute» avant la

Cocoa'.M. Deux puUcbes iis-lit i’affielie du 
Théâtre F auç is, annonçant pour 
le soir le Monde où I on t'ennui .

— Est-ce uue piece a decors, à 
mise en scène ? d t l’un.

— Le monde ou l’on «’ennuie, 
répond l’autre, ça ioil se passer en 
famille 1

Foui vl.ou-vüUü lit*re de Poste.
Duquel ppxcés de t’haï les 

été extrait, set

i Abnolument pur 
I et c’etet soluble*

Lob POND'SBrûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouenu'uts 
Maux d'Yeux 
Héniorrhoïi ■ 
Hémorrhagie: 
Inflamn ifttivtin %5$t£

«OOOOOf

a p», zsciïi
r** e»tref»»PMre,

EXTRACTPas de Chimiques
sont employés en sa préparation. 
Il est plu» (/ne trois fois plus fort 
que le cacao mélangé avec de l'ami
don, de l'arrow-root, on du sacre ; 
c’est auiwi plus économe, coûtant 
moins qu'un sou la tasse. B est 
délicieux, nourrissant, et fortifiai!,. 
facile à digéhkb, autant admirt-bla 
pour les malades que pour oeoz qti 
jouissent d’une bonne santé.

8» feed rkez tous le» tplcten.

Rarement, môme aux époques 1. 
plus glorieuses de l’histoire d 
l’Eglise, le trône pontifical fut occu
pé par un Pape à 1 esprit aussi 
éclairé. Léon Xlll vient de décider 
qu’il serait établi, au Vatican, un 
service de bibliothèque pour les im
primés.

Chose à ^eine croyable, plus de 
trois cent mille volumes se trou
vaient, par défaut d’organisation,

i
iïëïS-Ü8 Conseil» d’une meie .

—Crois-moi, ma fille, le monde 
est bien vain ; peut être ferais-tu 
bien d’entrer au .ouvent.

—Mais, toi-même, maman, 
pourquoi n’y es lu pis entrée 
autrefois ?

—Par amour pour toi, mon

IIrival dans les An- 
«fe*. Inflammations 
Hydropiales, Héten-

V-
t

x
s PU

naro i S5

» poil.
b Saint-Honoré 
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adressez-vous NEVILLE THE PRESS
97 RUE RIDEAU.

zacaaam DIX ANS AU CANADA télégraphié montent * $30,000 et le bâtiment de St 
Murtin coûte $56,000. 1* 
fiuera à marcher *d™ïï5aire contl-

seront faite 
voir existent 

souacriptenrs qui n'ont jamais été

espère que des arrangements 
, , “ „ . , avec les créanciers. Dans l’a
LA GREVE GÉNÉRALE AJOURNEE $8,000 de 

payés.

—A LA—Journal Quotidien du soir (NEW-YORK)
pou:r;i89i.

Unotidien. Dimanche. HeMnitiadaira,
6 pages i cent. *> page., 4 ci . 8 a 10 page», z uem*1

L’Energique Organe Républicain de 
Métropole.

UN JOURNAL POUR LES MASSES.

DE I840 A I860 PHOTOGRAPHIE D’ELITE
—ET-

Voyez les Prix
IÆ NOS

GRANDS PORTRAITS

U VALLEE DE L'OTTAWA
Stockholm, 12m.»i. - 

repris le travail aujuurd 
Ine la commissionarhi

générale

i Histoire de l’établissement du 
60UVKRNEMENT RESPONSABLE 

PAR A. GÉHIN-LaJOIK

Ce Magasin dei-es ouvriers ont 
hui en attendant LE NICKEL SURIT L’EPREUVEJournal Hebdomadaire à 16 pages

(Service de la presse at-soviee) VINS
—ET—

LIQUEURS

Ira «■ se soit pi 01 
quesiiou des salaires. La 
est donc ajournée.

UNÉ GREVÉ FORMIDABLE

Annapolis, M. I). 12 mai. Le troisième 
des essais a faire subir aux plaques 

jues devant servir de blindage aux 
cuirassés de la flotte était aujoi 
sortes de plaques ont subi les épreuves celles 
en nickel d’Harvey, celles composées de 
nickel et d’acier, ei les autres on acier per-, 
foré. Les plaques en acier furent brisées," 
■ elles d'acier et de nickel percées 
codes de nickel d’Harvey ne subirent auc 
dégradation ; es projectiles vinrent se br 
cou te «ans les endommager* Chaque plaque 
levait subir 36 coups de feu tirés par un 
anon Hobchkiss à 35 pieds de distance 

1 appant la plmue à une vitesse de 1800 
pieds par esc< nde.

BUREAUX 414 et 416 Ru» Snaeei
OTTAWA, ONT.

métalliiCe livre ni impatiemment attendu 
par tou* ceux qui s’intéressent à 
l’histoire de notre pays vient préci
sément d’être livré à la publicité. 
Il sort des ateliers de MM L. J De 
mers et frère, éditeurs-propriétaires 
de I’Evénement, qui ont apporté le 
plus grand soin à sa composition et 
à son impression et va être immé
diatement mis en vente.

Nous n’avons plus ici à revenir 
sur la valeur intrinsèque de cet 
ouvrage.

Une autorité compétente, M 1 ab
bé H. Casgrain, nous a dit à 
ce qu’il fallait en penser.

L’ouvrage de Dix ans au Canada 
est la continuation de 1 hieioire du 
Canada à partir de l’ôpojue où Car
neau a terminé la sienne 

C’est une décade des plus impur 
tantes de nos annales. En effet, 
c’est durant cette période que s’est 
livrée la plus grande lutte dont il 
soit fait mention dans notre histoire, 
la lutte pour 1 etablissement du gou
vernement responsable dont nous 

lissons maintenant.

ourd'hui. Troie 
uvea celles

,nit, 12 mai A Khscii, 39HO ouvriers 
on: «CHS.'- le ti vvai . l-a grève a éclaté en 
outre à Bochum, Ccleenkirchen. Dortmund 
et Aix la Ch tpellr.

Lee ouvriers gn-vistes restent c times ; on 
craint la grève prenne une extension consi 
déraille.

—ET DE—Mardi 12 Mai 1891 Fondé le 1er. Décembre 1887.

NOS CRAYONS
117 Rue Sparks. Circulation de plus de lOO.OiiO

PAR JOUR
ECHOS DU JOUR SI BIEN CONNU

( A côté «le Ormes )U. Grand bois ne prend auetm mieux.

Il y avait 44 ans hier que Sir John eet 
n.inistre.

L’élection de l’hon. M. Foster est eontee-

GRKVISTES TURBUI.KNTS Et Réouvert(Service de la pre>»« a
Bruxelles, 12 mai 

ves ont éclaté hier à Laci 
ou riers métallurgistes son 
gendarmerie a dû charger la fou e jui v 
pénétrer dans les ateliers Piérart. i.a geu 
darmerie a opéré une quinzaine d’arresta 
lions. Un conseil des ministres s’occupera 
samedi des mesures à prendre.

TR AITÉ DK ToM M EKCE

' Le N. Y. Press n’est l'organe d’aucune 
faction ; ne tire aucune ficelle et n’a aucune 
vengeance à assouvir.

Le plus Remarquable Surer* Journalist , 11 
de Netv Y rk.

Des troubles 

grève.
Prix sans concurrence possibleJyJOUS OFFRONSSS; Nouvelles de Quebec

Quebec, 12 mai. — Le bruit court qu un 
nommé Langlois se serait noyé avec sa fem 
me et sa belle sœur en traversant de l’Islet 
a l lle aux Oies où il réside.

Ils seraient partis de l’Islet sur un petit 
canot et une bourrasque aurait fait chavirer 
la lépère et peu solide embarcation qu’ils

Xux dernières nouvelles on ne les a pas 
encore trouvés.

Le concert donné on signe de réjouit* 
pour le grand événement de l’intro

:tion de la cause de béatification de Mgr 
Laval aura lieu demain.

Il s est manufacturé l’hiver dernier a 
\lexis, Saguenay, 500,000 pieds «le bois 

Les manufacturiers sont en 
pourparlers pour vendre leurs produits 
directement en Angleterre.

phtérie sévit encore, à St Sauveur, 
ibue cela au mauvais état des rues 

vaux de drainage qui se font dans 
ie de la ville depuis assez long-

La
laitce bu,ettée.

NEVILLE & CO,
97 lîue Rideau.

L’empereur allemand ecmble approuver 
Ire duels entre étudiante.

1 LE PRESS EST UN JOURNAL NATIONAL.
sensations vul 
d’asile dan

1 Les nouvelles
bias

banales, les 
gue n’ont pasgaires et la 

Press.
Le Press a la plus brillante page éditori 

ale. Tou
Le Sun

dodo do1En’lIflO, dans Ontario 16 personnes eonl 
mortes à dre âges variant de 100 à 116 ans.

La polio# de New Y'ork fais par eemaine 
une moy nne de de 180U arrestations.

Le 13 mai 1892 sera le 1er centenaire «ie 
la naissance de Pie IX

L’Allemagne va ee couper de #25,000 pour 
) exposition de Chicago.

Le fPs «lu gouverneur général aéra candi
dat aux prochaines elections en Angleteire.

Le dernier recensement de la France 
montre une augmentation annuelle de 1*0, 
000 âmes.

Le recensement donne une population de 
19,800 à Kingston. Une augmentation à 
peine sensible sui celle de 1880.

M. Corbould, député de la Colombie, a 
été appelé hier auprès de as femme men-

M. Edgar et peut être aussi M. 
conduiront l'enquête devant le comité au 
rom «le M. Tarte, dit I’Elkctkvr.

M. Laurier n'est pas encore suffisamment 
rétabli pour pouvoir reprendre son siège en 
parlement.

L’Ki-Bvm k permei à un de ses vlironi 
queurs de dire que la promenade «le mi rasse 
est banale et ennuie. .. Québec, révolte-toi!

On dit que Boulanger réside maintenant 
à Bruxelles. Il serait dans la tombe qu’il 
ne serait pas plus oublié.

On estime à 120 millions de gallons la 
quantité de whiskey qni sera fabriqué aux 
Etats Unis, cette année.

Les distillateurs du Canada ■’agitent 
auprès «lu ministre des douanes pour décou
vrir un moyen de meltie fin à la contre-

dodo doI(Servit e de la presse a-v»
dodo do 1.3Berne, 12 mai. — Les nég 

e traité de commerce aboutirent à a 
elusion de deux traités, dont l'un 
l’Allemagne et l’autre avec l’Autriche 

Aucun autre Etat ne sera appelé 
S'iisac ou en même tempsqu’e le a 1 
aux négociations de Vienne 

On assure que 
posées par l’Ail 
très dures

day Pressdo 1.do do6 is est un inagnifiq 
nal de vingt pages touchant à tous h 
du jour de quelque intérêt.

Le Press hebdomadaire contient toutes 
les matières les plus importantes parues dans 
les deux éditions quotidiennes et du diman-

Pour ceux qui ne peuvent recevoir l’éditi
on Quotidienne, l’édition Hebdomadaire 
la remplace admirablement

|ue jour 
es sujetsHEMIN DE FERdo1 do pour bébé do

avant la 
par, iciper de

QUI LES AURA ?les conditions 
cinague et l'A

inunaires
«!«• fuseau

- ---- , SO-f, - ■ ■■

Nouveau Service Rapide
—ET—

La Ligne la Plus Courte et la

JOLI
Aucun canadien, dit M l’abbé 

Casgraiu, n'était mieux en élat de 
reprendre l’œuvre de notre grand 
historien nationale. Doue d’un es
prit juste, d’un patriotisme non 
moins élevé et d’un sentiment d’im
partialité peut-être plus développé 
encore, il semblait né tout exprès et 
s'était, au reste, préparé d’avance 
par une longue suite d’études et de 
réflexions, à devenir l’historien vé
ridique et indiscutable de l’epoque 
brûlante qui relie le présent au passé 
et dont plusieurs des acteurs sont 
encore vivants. ’

L'ouvrage de M.Gérin-Lajoie, for 
in-quarto, comprend plus de 

es II est en vente à Québec 
Pruneau et Kirouuck, rue

NOUVELLES DE BERLIN nu di

et aux ira 
celle part

Berlin, 12 mai M. Bleichneder et le 
comte Henckel de Doniiermnark ont min à 
la diRp'mition de >Vx chancelier une villa 
'.ntièrement meublée avec étjuipage et «lo
in <-hiî<| ues, au eau ou le prince viendrait 
habiter Berlin pour participer aux travaux 
du Reichstag.

La nouvelle disant que 
arrivera le 22 mai à Bucharest 
lée , une note officieuse, 
ment, a d’ailleurs fait pré 
II ne se rendrait à Bucharest que <1 
cas 011 l’empereur François Joseph y 
«irait également.

L’empereur se rencontrera avec le grand 
due de Luxembourg à l’occasion de 
voyageâ Bonn.

Comme Journal Annonce
Le Press n’est pas surpassé à New-York.G. LaverdureE.

cendres «le 
l’erron et Jean Lié 
milieu d’une pomp 
tous les évêques de 
présents.

remome de la 
s Pères Jean «le

translation des 
içois du

province étaient

J Queu, Fran 
geois eu a lieu ce ma 
e éblouissante. P

THE PRESS
portée de tous. Le meilleur «f 
ns cher des journaux publiés 

en Amérique.
Quotidien et Dimanche, un an

Quotidien seulement, un an - 
" " 4 mois -

Edition du Dimanche, un an - 
Hebdomadaire, un an - - -

& CIE.û"1 Est à lal’Eiiijiereur 
est prematu

voir queGuillaume
En activité le 27 Octobre 1890.

l'u vieillard â l’aise demeurant dans 
un village en ai riére de la ville de Lévis et 
marié en secondes noces à une fille d’

69 & 75 RUE WILLIAM - $5.00
- 2.50 

.45
- 3.00

LES CONVOIS PABTIRONT DE La GARE DE LA
BUE ELG IN COMME SUIT :

L’EXPRESS DE MONT 
REAL

née a été ces jours derniers 
e de l'infidélité de sa fem 

mari*- â cette femme depuis cinq ou six ans 
et de cette union sont nés trois enfants.

Pendant les premières années «le cette 
union disparate, tout alla bien ; la paix l» 
plus douce semblait régner sous le toit du 
pauvre vieillard et rien ne faisait présager 
le dénouement terrible qui eutlieu mercredi. 
Le mari aimait sa femme et lui 
argent à demande.
Mais il y a un an environ, 

se disant parent avec la femme vint 
ger dans cette maison etaviclui, le m 
La femme se prit d’amour pour lui. 
amour fut partage ci mercredi dernier,
«leux prenaient la fuite emportant avec eux 

t’environ $2,000, une partie des

8.00 A. M.Blake rapide arrêtant 
^ toutes les station entre Ottawa et le Cô 

H I se reliant à h jonction du Côteau avec

■ ■ ■ ■ tous les trains pour l’est, et

OUIinL 5ÎdAp.‘lyiEâ5™,
® o 11’à Casselman et à Alexandria entre Otta

et le Côteau, a un char refectoir, et ar 
rive à Montr à 8.20, se reliant aux trains 
du Vermont Central et du Grand Tronc 
pour tous les points à l’Est. Portland, Ri 
vière du Loup, Dalhousie, etc 
NCD M L’EXPRESS DE BOSTON 
I.Tdr, III. et NEW-YORK (passant 
par le Côteau et le nouveau pont en acier ; 
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, PhUa 
■lelphie, et tous les points au sud, 
chars dortoirs de Wagner depuis Ottawa 
jusquà Boston et New-York. (Ce train arrête 
à toutes les stations entre Ottawa et Rouse’e

Il était 1.00
2.00

GUI) pag

de la Fabrique, chez J. A. Langlai , 
libraire, rue Saint ,lo eph et à Mon 
treal chez MM. Cadieux et Dérôme, 
libraires.

1.00

Demandez la circulaire du Press. 
Numéros b

COURRIER DE PARIS
e-.|,,)ii<lant particulier)

Paris, 12 mai. L’Kstakkttk donne le 
14ixi sténographié du discousn prononcé par 
M. Ferry à Vie de Bigorre : il en atténue 
«jiielques termes auxquels lu sècherepse 
té égraphique donnait un air plus agressif, 
niais le fond ne change pas.

A une alliance avec «les m

pecimens gratis. Agents de 
>ut. Commissions généreusesmandés parfo 

Addressez,donnait de qu
THE PRESS,un jeune homme 

(“et

Potter Building, 38 Park Row

New-YorkTarte - McGreevy - Langevin 5 CTS.odér-a «|u 
suffisamment républicains, 

ère l’ai iance avec tous es repu 
, qu’ils soient ou ne soient pa

'il m

A. C. LAROSEM Tarte a foimulé hier, en 
chambre, ses accusations contre M. 
McGreevy directement et contre Sir 
Hector Lmgevin par ricochet.

La nature de ce* accusations et 
l’importance des personnages mis 
en cause donnent à cet événement 
politique une importance consi
dérable

Nous avons déjà fait connaître 
—au fur et à mesure qu’il s’est dé
roulé dans le Canadien—le réquisi 
toire de M Tarte. On ae rappelle 
qu’il s’agit généralement de spécu 
lations personnelles qu’aurait fait 
M. McCreevy a même des contrats 
publics, et ce au su et avec laconni 
vence de Sir Hector l^a déclaration 
faite hier est un long égrenage des 
accusations déjà connues et de 
nouvelles du meme ordre.

Le comité des Privilège* et Flec
tions est chargé de tirer tout cela 
au ciair. Si M. Tarte s’est trompé, 
il perdra son siege et une forte par
tie de son prestige, à compter les 
procès civils, et criminel* qui ne 
manqueront pas. S’il prouve ce qu’il 
avance, la longue carrière d’un 
ministre sera brusquement brisée 
et il y ania peut-être une crise po
litique dangereuse 
parait très confiant et ses paroles 
ont produit un bon effet Ses IreiVe 
ans d » service et la grande réputa 
lion d’honorabilité qui a toujours 
accompagné sa carrière adminis
trative font croire à ses amis qu’il 
sortira triomphant du creuset.

Bref, c’est une grosse partie, bien 
engagée. 11 qui se joue entre trois 
forts possesseurs d’atouts.

une .“«mime
.-pargnes du pauvre vieux.

Cette affaire a créé une grande sensation 
■ Lins la loeaUté. On ne sait pas juelle route 
les amoureux out prise et on n’en a eu depuis 

ivelle. Ou croît qu’ils ont suivi 
ils août partis* pour les

modérés.
Mais Nous off ions actuellement au 

nous servons à nos clients un vrai
est à dire à ceux qui 
notre célèbre thé.

croyais, sur la foi même de M Comptable. ^Auditeur, Syndic.
AGEJ4T D'ASSURANCE

(FEU, VIE ET ACCIDENT.)

121 Rue F^ideau

ry, que le pe 
-Eh bien ! il n'y est p 

Les moments politiques 
aphorisme «le M. Ferry

F
h 5 cents 'a liv 
achètent une

ACSpécial à ce mois : une petitç consigna 
tion de thé de 25 cents.

voila tout

cessant- le courant 
Etats-Unis.

—On rapporte que les s tea 
lantiques mi viennent d’Esp 
festôs par la petite vérole.

Barrow, courtier, exih&it hier 
dans sa vitrine, un échantillon superbe de 
citron récolté dans une serre chaude, sa 

osseur est double des citrons du marché, 
sieurs années M Barrow se livre 
ture. «pii a sans doute un grand 

horiculteur

LES TRAINS ARRIVERONT COMME SUIT:
II) nn MIDI.Express de Boston et New- 
I4.UU York et tous les points inter

I médiaires. Arrêt à toutes les stations entre 
.. Laisse Boston à 
à 6.25 P.M.

mers transat 
pagne sont in

Donc le péril est à droite, dans cette 
évolution des conservateurs sans étiquette 
vers la République. M. Ferry sait, en effet, 
que si jamais, nous arrivions à convaincre la 
majoiité des électeurs que nous ne voulons 
plus renverser la République, ils se tourne 
raient volontiers vers des candidats 
outre le respect «le la République 
la liberté de conscience.

Certes, le clergé n est pas persécute autant 
que le désireraient certains radicaux, la loi 
scolaire, cette charte «le l’opportunisn 
e t pas moins cependant un abus de 
gouvernementale, une violence exei 
l’âme des pauvres auxquels, sans leui 
la liberté du choix, on enlève officiellement 

gion qu'ils comprennent très ma', 
<|Ui leur était un réconfort et un appui, 
e M. Ferry se vante de l’union momen- 

de ses amis avec les répub icains de 
toute nuance ; c’est une illusion à laquelle 
un prochain " moment politique • le forcera 
de renoncer. Il faudrait tmc autre union 
contre les menaces du quatrième Etat, 
contre l'organisation chaque jour plus

ssantv de l’armée socia'iste,
'e n’était pas trop de toutes 110s forces 

pour résister à une poussée qui, passant a 
tiavers les désordres de l’état social, sorti 
«lu code civil et «le l’Empire, va essayer de 
détruire tour à tour et peut être l'un pai 
l’autre la religion d'citat, la république des 
bourgeois et leur capital aussi bien que le 
capital réactionnaire

—On parle un peu partout d’i 
que le prince Victor Napoléo

H est certain 
liielque jour aux 
litique qh’il entend suivre 
personne ne sait encore si ce sera sous la 
forme d’un manifeste ou d'une lettre â un 
ami, car rien n’est décidé à ce sujet, ear cou 
sé juent l’apparition d’un document quelcon
que émanant de l’avenue Louise n’est pas 
aussi imminente q»-’on le raconte.

Ce que le prince Victor veut faire, pour 
le moment, c’est consulter quelques-uns de 
ses amis, je crois que dans le cours du mois 
de mai, il fera appeler à Bruxelles, par series 
de deux ou trois, les personnalités dont il 
désire prendre l’avis.

— Une jeune femme, Mme Marie G. ., 
était atteinte de la monomanie du suicide. 
Plus de vingt fois déjà - Ile avait attenté â 
ses jours par le fer, le f. 11 et le poison, et 
toujours son mari, tailleur, avec lequel elle 
habitait rue Jean Robert, était parvenu, à 
force <le soins, à la rappeler à la vie

Mais l’existence commune était devenue 
impossible. M. G 
quer à ses affaires «le peur de 
rentrant, sa femme morte. Il 
adjurer sa compagne de renoncer â s< s eiuis • 
très projets, celle-ci persistait dans son idée 
fixe de se tuer.

—Ob doit être bien mieux, disait-elle 
invariablement, dans l’autre monde

Hier, M. G . . était occupé, dans 
lier à couper des étoffes, quand, 
bre à coucher voisine, v entendit un cri de 
chiraut. Il s'élança et arriva à temps pour 
rerovoir sa femme dans ses bras. A ses pieds 
se trouvait un verre ayant contenu du vi 
triol que la malheureuse venait d’absorber

STROUD BROS.M Rouses Point et Ottawa 
7 <X)V. M. ot New York à 
10 Qfl Expr. se rapide de Montréal, Port 
la-.OU laud, Québec et Dalhousie. Train 
laisse Montréal à 9 A.M., n’arrête qu’à 
Alexan Iria sauf pour laisser des passagers 

des stations sur le Grand Tronc, 
û A R D M Express rapide de Montréal, 
v.TU I 1 111.tjuébec, Halifax, St. ■ Jean, 

points sur ^Intercolonial et l< 
Montréal à 6.15 P.M. à Barri

H y a dans l’Ontario nne association qui 
travaille à extirper des habitudes la mode 
de traiter les amie et connaissances. One 
vttn, one drink.

Les journaux psrisiens ont chacun une 
façon particulière d’épeler le 
rier de la province de Québec. L’Uni vers 
a adopté Schyn.

Hier soir, à St Jérôme, a en lieu une 
grande assemblée publique dans le h:it d# 
former un comité d’organisation ponr l’éreo- 
tion d’un momiMent à fen Mgr Label le.

T* rapport de département des travaux 
publics indique qu’au Manitoba, l’année 
dernière, il a été dépensé $69,809 et dans les 
Territoires $138,731.

La chambre des représentante de Massa 
ehusetts vient de voter nne loi fixant à 126 
pieds .a hauteur maximum «les maisons ou 
édifices dans les villes de l’Etat.

TELEPHONE 189.
Collections faites promptement.g"

1 >epuis plu 

intérêt pour l’ar

RUES RIDEAU & SPARKS

97 Rue Rideau. PERRON tlë.il cS
du tréeo-

«IstM*?**" Pltu» Mgiolenuee '̂nrtlsonH comm 
inalinéet sons le rappor^defTbas prCx”** 
"*callté «les articles l'fltorts en vente:

N. B., tous les 
Sud. I
vée de l’Express d’Halifax et arrête à toutes 
les stations.

Pour toutes informations s’ad 
gent Jxical pour la vente des Billets, 24

E. J. CHAMBERLIN, 
danl-Général 

Ottawa, 11 Dec. 1890.

McDougall & Cuznerà l'A
Knwelgne de la irroew- TarriSre

AUJOURD'HUI MAINTENANT C. J. SMITH, 
Agent Général 

«les Passagers.
MAGASIN^,

<UE SUSSEX ET OUEF.CHâUOIER‘ AFFAIRES ’ «8-11-87-88

Ecole des Beaux ArtsPas de reserve ! imckGOUDROHGUTOT“ CIGARtS ”
Sir Hrrtur Gros escomptes !

Vingt pour cent de reduc
tion !

Tout ! Tout !

Chapeau* ! Chapeaux ! 
Chapeaux ! Chapeaux.

44 Rue Bank. Coin de la 
Rue Wellington, Ottawa.

Au-dessus du College de Musique
Ouverte du 1er Novembre au 1er Mai

Sis— WOMtrte, qu'ont 
ué fut— les ex péri e Does dene eept 
freede béçiuei de Perle, emelqu’t 
BuuOeu, Vienne, Uebonne, Me, 
«entra h» rtumes, bronchites, 
«elhieee, oetarrbes des bronches et 
«e h rassie, effectieee de le pneu, 
tertres, eeedesee.....

U Ûoodree Ouyet, per ee 
■—1 petition. perUdpe due pra- pridide de l'Cen de tûkj tom en 
stent plustouiqun. Aussi poeehde4«l 
nne eTOceeltd iwnerqusbl# contra 
Iss maladies de reetomee.

Comme obeeea le sell, s'est de 
goudron qu# sent extraits les prin
cipes entiseptlqeee les pie» ectifel 
c'est poor oetts oses* que a 
Goudron OttynS esesUtne, _ 
temps d'dpidSmle et pendent Ira 
ebslenrs, uns htissen prtserralrloe 

w -

O** «selsmiel ras leoob, «% 
Krts, que MprapsraaVdritahlo

Flora de Alma,
Don Ricardo,

Noisy Boys
M, Landerkia désire savoir ai Sir Charles 

Tupper a touché son salaire comme haut 
commissaire à Londres lorsqu'il s’occupait 
d’élection ici l'hiver dernier.

M. Davin va demander une commission à 
la chambre afin de formuler devant elle 
Bccmations contre M. Herehmer, commis
saire de ls police à cheval.

Le eapital des compagnies canadiennes 
incorporée» par lettres patentes durant 
l’année dernière e été de huit millions et 
trois quarts.

Le nombre des dépu Me sa* commence 
anglaises atteints de la grippe est si grand 
qn’il est sérieusement question d'aller siéger 
provisoirement hors de Londres, à Oxford 
par exemple ofi l’air est frais s* iagrippé.

Ces» le 91 de ce mois que lee préfets 
d’Ontario demanderont au gouvernement 
d’Ottawa les millions de piastres dépensés 
par le comité pour des chemins de fer qui 
«mal devenus sa propriété.

L’Itilie va demander l’opinion des pub 
sances européennes sur la conduite des Ktati 
Unis dans l’affaire de la Nouvelle Or éans.

Une chose à noter : samedi dernier 1560 
Italiens ont laissé leur pays pour les Etats- 
Unis. Ce n’est donc pas pour eux un pays 
aussi dangereux que Rudini ee p ait à le 
dire.

et les esprits monar

un manifeste 
n publierait

Seul agent pour les cél lires “ Upper 
Ten.”

que le prince expliquei 
fidèles de son parti la po 

désormais. Mais
Dans le Departement qui comprend t« 

d’après la bosse, d'après le rnodèh 
int, la peinture et l’atjuarelle, les con 
niions sont do $5.00 par mois, pour lt 

cours avancé, et de $2.50 pour le court 
élémentaire.

Dans celui du dessin industriel, d’arohi 
lecture, de machine, etc., surtout util 
dtkiorateurs et aux ouvriers en général, $1.0 
par mou. Couture artbtique, $1.50 pai

S adresser à ACHILLE FRÉCHETTE 
secrétaire, à la Chambre des Communes, on 
mr les lieux, aux Professeurs

JOHN CASEY
Ayant Pouvoir de Procureur.

N. H.—Entrepôt des Douanes et de 
l’Accise sur les lieux.

STATISTIQUES IV J. DEVLIN.
M, Goschen, ministre du Trésor 

en Angleterre, dans son discours 
sur le budget a donné des preuves 
très convaincantes au sujet du dé
veloppement de la prospérité du 

île anglais* Ainsi il annonce 
que cans un groupe de mines de 
charbon, dont les gages étaient en 
1887 de I s. 9 d par tonne, ils devien
nent en 1890 à '2 s 4 d par tonne ; 
la différence de gages de 1887 à 
1890 est de *ii millions sterlings

Le profit de certaines compagnies 
de mines de charbon oui était eu 
1890 de £2 430 000, en 1887 n’était 
que de £770,üu0.

Les profits de dix huit banques 
provinciales ont été en 1890 de 
£1,122,000 contre en 1888 £882,009 
Les profils net* de* banquiers pour 
1890 ont été de £7 781.()00,()0u con
tre £ü,077.00u,6"U en 1887 ce qui 
donne une augmentation dv £1,781,- 
60 ,000

Les chemins de fer transportent 
beaucoup plus de passagers, de 
marchandises, de minéraux et de 
bestiaux vivants

Dans le commerce du coton, ja
mais on a fait de ce dernier au 
ravaut un plus grand usage 
bénéfices nets de 88 compagnies 
dans Oldham de £86,UU0 en 1887 
sont montée en 1890 à £208,000. 
14. Goschen prouve que ces chiffre» 
sont audisants et assez éloquent* 
pour faire voir que le travail, les 
gage*, l’aiea ce dans b:en des fa
milles n’ont fait qu’accroître 
prospérité du pays y gagner

Pour la production du charbon, 
c’est la même histoire, le môme 
développement pour le* bén-flees 
et la quantité extraite. On a cal
culé qu’en 1889 Importation du 
charbon repr sentait £14 000 000 
contre £19.1 OOOUO, en 1890, c’est-a- 
dite que cette industrie a augmenté 
de 28 pour ceu;

P. s. 
durant

-Magasin ou ver» jusqu’à 9 heures 
les deux semaines.

POUR encourager

L ACHAT AU COMPTANT Mon'-re* et BijouteriesU ÜUild 1 HU U U iUl J. ail 1 | tol„ ge„ree et ,1, toutes t|U»liui.. Seront
ndueH à 25 pour cent au dessous des prix 

Chaque Art

1

Nouvelle Pharmacie JE DONNE UN icle est garantie 
ni vous sera remis !

maires
n osait sortir pour va 

trouver, en 
avait eu beau

que représente,sinon l’arge

Escompte Speeia 11 b™, SSa
1 ' Horloges garanties et à des pri S !|~fcC'EST GRATIS

Ü
Cnttr montre «t ultra-

ANCIEN MAGASIN
—DE— SUE TOUTES LES VENTES AU 

COMPTANT DE ; iKOCHONla chain £tit VALISES etEncoignure RIDEAU et NICHOLAS CHAIISSUBBS,;lu*M"f%Le Glob*, de Si John, N. B., dit que le 
parti de l’opposition devrait ae cotiser et 
mettre à la disposition de son chef une 
certaine somme d’argent raisonnable pour 
subvenir anx dépenses auxquelles l’sntraine

Et la Patrie ajoute :
" Nous tommes entièrement de l’opinion 

dn Globe Le Pape a son sou ie Ht Pierre; 
le «h«f de l’opposition devrait avoir le sien.”

Serait-ce le grand nombre de nos contes- 
tâtions electorate* qui place les lignes 
suivantes au bout de la plume du 
pondant américain de VUnivkr» :

comme cell- c n

Drogues, Médecines et Produits 
Chimiques. Eponges, Bros

ses, Parfumerie. Articles 
divers, articles de 

toilette.
Teintures de toutes especes.

lieu ! adieu ! fit -elle en rà aut 
suis enfin délivrée et ma mort va te 
ta liberté.

Et elle rendit aussitôi le dernier soupir
—C’est comme une véritab e épidémie. 

Voilà encore un "banquier 1 qui s'enfuit avec 
l'argent des naïfs qui se sont laissé preudre 
à scs annonces de bénéfices exorbitants.

Celui-là eet uni 
la Renie m tuelle, 51, rue 
Il est parti, il y a trois jours, pour une

ion inconnue. M. Paul Guénin, com 
de police, qui a fait dans ses 

perquisition, n'y a trouvé que 
is importance

Je

.Üf
Ouvrage à ordre et réparations 

faite ici.
I#*ced uneçoiiip-iMtioti 
métallique rteu.-w-fie le deux lames d'or de

gags:$ 5s
IP

Ce.
«£ *MAHL’H\NDISBS toutes Fraieiies «sieur Lefèvre, directeur de 

ie Chftteauduu. SNouvellement arrivées, mise* en 
vente chez <o 4

misse ire 

papiers san

lu
«les 102 RUE SPARKS 102 X-B FER

" Un riche gentleman de New York 
disait qu’en visitant les grandes villes de 
l’Barope, il s’y trouvait somme un étranger; 
■nais, en arrivant à Contantinaple et ee 
voyant la saleté des ruee, il s’était cru à 
New York, et avait pria le mal du pays. Un 
Américain séjournant à Toronto, disait 
Iss élections dn Canada lui rappelaient 
celles de son pays ; il ee croyait toujours 
aux Etats Unis : même corruption, même 
véna'ité ; quand les promesses ne saOsalent 
pas, on recouraient aux menaces, et c’est 
ainsi que les gens au pouvoir parviennes» 
généralement À s'y maintenir.''

BRAVAIS VENTES \L’ENCAN PARC. LEVEQUEAMERIQUEet la P. S.—Le plu* grand soin toujours 
apport-* dans la prp arati on de nos 
prescriptions.

Mai 16.—Un
effets de maisons 

la résidence « 
437 rue Allier

de très bons meubles et 
sur le Marche By 

«le feue Mme Fleck,
___  tvis à vis le La.liee
. „ < ollege, meubles en très bon noyer

noir, tapis Brux. Iles, etc.
Mai 28. Au No

experiment»1 par les plat grands Médrriw 
du Monde, passe ImmMIaL mi'nt dans 
l’Ernnomi.- mbs ocrs«ii«m- r de troubles./Le “HUB’VUNE ÉCOLE EN FAILLITE

Mai 18.
.4 y No

(Servie* de la pre«e a«oi icc)
L'Union 

iteation

— Il rnvtorc et retciuUae le sang et 
kl donor !.. vigueur oS. rs$alrt. Il ne 
aotiril jamais lr» dniis.

St J bas, Ntiat Seminary à St" Martin, coi 

Jean, la plus grande mais'in d’éd 
différentes sectes] Baptiste ruinétw dans la 
province du New-Brunswii-k se trouvait 
depuis son ouverture i! y a quelqi 

mauvaise nit-atiou 
tion adi) n faire décl 
poser son bilan. I>se dettes

VIS A VIS LE MUSEE «ÉOLOOIQUE

VINS ET CIGARES CHOISIS-HI
TOUJOURS EN MAIN.

JÎ mD'ASTHME fs risttr lm
hlgtrlsSigutiir.fi flrarjiï,isgf;*>(nUm

OtTAII : 1UVTE» LE. ruiXMA, lu,
Oro*:40et4i, Hoof, r

274, rue Clarenc- 
e maison à pai tir du J piano 

u’à une pelle. fcl "
10 lire. A. M. Le|t

KOpprr.ulMi.Catarràe,
par 1» POUDK1 CUBY

■en ann.-es 
financier.' ('haqnc vente à 

sans réserve
dana une ni 
- ne l’inetlt
Vabla, *»

WM. CODD,
64* Rua Sui

Proprietaire.
t, Ottawa.

A obtenu 1mm plum bguw 
récompmammm. — RHl 
dans toutes lee pharwwwt.

arer lu sol
dé C. LKVÊQUE, Encan leur

71 rue ( jnorge;
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meilleur original disponible

ÏAPiSSEl
— J’AI FAIT DE

GRANDES REDUC"
Dans lu prix de tous les g

5 a 75ota. par Ro
Tous ceux qui veulent dus 

ries de n’importe qu’elle sorte 
roi t avantageux «1e visiter me 
qui est le plus considérable et 
complet au Canada.

!

-I

W. H0W
Block H owe, rue Ride; 

393 r.ie Cumberlani

PLUIES D’AV
I R «‘jouissent le c«i ur du mar 

«I courage souvent le marcham 
i.es vente- du mois, jus

jour sont plus fortes que pour 
ans passés. Je m’y attendais, 
tais préparé.

I , STOCK LARGE, CH-HÏ 
.BIEN ACHEiE. FET 

PROFITS i ï VENT 
RAPIDES

♦

Cela satisfait également l’acheU 
vendeur ‘ Le temps est V; 

ivec de i on nés marchar
des prix corrects i1 n’y a pas de 
perdu (pas d’grgvnt) en adret 
Bonnet, Chapeau, Plume, Flet 
bans, Dentelles, Chemises d 
Chemise, Jupon. Coi set, 
Habits d’Enfants, Robes ou Pai

i quand ces article 
I chiffres cia

sont marq 
rs e1 que le system 

seul prix est en force strictcmer 
et l’effort consta it pour j lairt 
co fiance aux nombreux patrt 
viennent en foule chez

W00DC0(
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TELEGRAPHIE DON GÉNÉREUX Parlement Fédéral Bon pour ,10 vis ! ! !
C H AM BR K D K S CO M M UN Es

|Réduction Spéciale PRIX DBS MARCHESPar son testament, feu M. Puroell 
de Glengarry dont no 

. >nt dernièrement,
Mcltonald éyè jue d’A 
U qui doivent être employées pour 
les frais d education de jeunes gens

avons an-
,000

‘1 9député 
nonce 1 
à Mgr 
et *20,i 
défrayer 
pauvres choisis par l'évêque

AMERIQUE
laisse #10 

lexaudri
D ;Cette annonce cou 

1891 aura
Vnonce la mo (W et pi «entée a 

ur de .'H* cents| le 31
pour chaque domaine de portraits cabinet* OTTAWADU STOCK 1)E LA REVOLT*; DU CHILI

ts-.r
I.HI 11

La eéaùce est ouerte à 3hrs. ()n presetv 
ndait une heur • et déni e1 
s de loi sont déposés l'un ' 

>mp on pour coditie: 1« 
un second concernant 

niât ration de !a justice 
M Ciark Wallace 

loi contre les ( 
du jour est 
milieu du si

parle d abo 
Préféré p, 

sa I

M, i.KOn. C K XI, Court Fédéral* et d . 
IVI. QuéW.. > ;S Rue Ottawa.S. 1ARVISdes çeqiiétea p* 

Plusieurs projc 
Sir John Th< 

icelle et

New York

mid&ble 
des fusils 
équipage tte pli 
Si 'Etrata s’ét
rivaines ce n'vtait que pour mieux trom 
leur surveillance, 
bien que les repu 
Diégo n’étaient pas 
pour l’obliger à 
L'affaire dev 
ne le semblait dès I 
du ravirc. C 
hardies et des 
Etats Unis, qui 
un seul patriote 
protester que d

Ivi*! I

de nos autorités 
| faire tourner en ridic

liE

l «e* prix des marchés sont obtenue 
»vec soin p r notre rédacteur eaturner 
iul sur lo MARCHE HY.

Nos lecteurs trouveront une foule de 
raneoign mente exacte en euivant notre 
rapport des marchés que nous faisons 
tiana lo but de donner les meilleure ven 
vigne mon ta.

D’apri s de nouveaux 
est < -rtain iue le vapeur 

" qui sï-chippi de la surveillance 
ri?‘- des P*a‘s üui) était un for- 
corsaire chilien ayant à si 

en acier nouveau modèle 
de plu» te cent hommes Bien armés, 

ait rendu aux autorités a me-
lourd & CONCERTA HULL GEO. McLAURIN. LLBJPHOTOGRAPHE

1-41 BTJE SPAKKS

la» bande de U < 
jeudi prochain le 
graud concert

Le programme sera comme suit 
1 Marche : Hercules
- Ouverture : Dreams of the Past (Solo de

de Hull 'doit donner 
premierbord AVOCAT, Etc.

HURE U 19 RUE ELGIN, OTTAWA

COllI .«m
lépose son pio e 

OlllrUnrS. Lorsque i'« 
pelt- M. Tarte se lève su 

cuve le plus profond et demande 
une question dt 
rd en fraudais, i 

•rter les accusations 
aligne maternelle,

circonstances lui imposent la nécessité «le 
pa- ler en anglais. Il regrette de commencer 
sa carrière politique dans les Communes| ai 

acte d'accusation aussi grave, mais les 
es di ont, lorsqu'ils auront lu lis 

-nd aines qui seront produites, qu i 
pas été justifiable de garder j lus 
ps le silence.

1**3 jusqu’en 
Québec Ouest a divnL 
departement des travaux puhlic* en 
deration de sommes ù lui 
cette période il s

ordi OTTAWA.

ta y lo n Mer eu r 

âVIWAT. stlLMCITB », Wlere COMMUNIONreaire savait très

ré au port, 
mcoupplus grave quelle 
abord vu le caractère 

es' une violation les plus 
plus blés.-au tes îles lois des 

" exige une répart 
e américain n admettra sans 

des rebelles armes de l’Amé- 
puissent entrer dans nos ports 

moquer imp 
s K ats Unis 
nie par tofcte

espagnol et de plus seront foi 
des dommages au gouvernement 
pour toutes les pertes que lui fera 

le corsaire " Etrata à moins d’effort» 
nvdiats et sérieux pour faire l'équipage

’il aurait

mais que les

éseutants 3 P61
4 Val
5 Solo de

ka : Stella (Solo de Baryton) 
Ise : La jolie Hongroise 

Picolo : The C
suffisant MARCHE DE DETAIL

1 rester amar — »mt bau : —
: La Belle France.
: i.ee Bords de la Saône 
élégante (Solo le Cornet ) 

ant du Bivouac

Un magnifique choix de jolis arti
cles poui Souvenir de ière Communion 
vient d’etre re. u chez

T Km $ ois $ ou-
Foiu No. 1 la lonno ....... 9 00 à 12,00

o No la tono >......... 8 00 A 0,00
Foin pressé la tonne

Nmilll-'t Miirl

S Polka 
9 Chœur : Ch VALIN A- (IODEcorrespi P. C. Guillaume,atiim. l’as Vive la Cana

10 00 A 12,0CPOUR Avocats, Solliciteurs, Notaires.•tester que COI 1ST DES EUESPERSONNEL
M. Alphonse Lusignan est assez rétabli 

pour pouvoir reprendre scs travaux. Il 
reste neanmoins sous les soius du docteur

S

J CETTE SEMAINE BLOC EGAN, RUE SPARKS.SUSSHX & YORK., 1890, le deput dter nos lois, et ee 
Us

unément Peaux vertes No. 1.........
- No. 2........
“ No. 3... 

Suif fondu U livre..

3 6,1 A 4 00
V 00 i 3 00

... 0 (H) à 2 00
.... 0 09 4 0 10

d. is l. norm, KI1HMKU.
.........Prévost payees et pend, 

i plus d’une fois Au Magasin du Bon Marchesa position de de 
Vintéré: public.

que sir Joli 
après en d, 
de Quéliec

pillé, coutrairemciit h r. Wr. WARD,
AVOCAT RTC.

tiVKFAU—

81 Scottish Ontario Chambars Ottawa. 
J'GAF(A. MacTAVISH & WYLD,

J.M. ( A, Mage», de Quéliec, est
ville

montré à sir John les docu- 
sa possession, M. I 

lui a remis qui " 
t qu i avait vi 
et que celui ci !

M. H. M-Millau ex député du comté de 
Vaudreuil est en ville pour affaires dans les 
ministères publics.

B. A. Moncenais pre 
et Ott

/ {Vian ni»

Iknul par 100 livre» ....

Mouton.

l'oro par 100 livroH 
Saindoux .

PRODUITS DI LA FlRMI

Beurre frais, pain.
Beurre frais, crémeries.... (I 20 à 0 : 5
Beurre en tinette...........
Oeufs frais, la doux...,
F romage.........

Pour Montrer, Horloges, Bijouteries et 
Anget 
Huilii

n les
dit° Le*

_____ its jionr
Marinailiers. . 
Beurriers....

u*!, denational exige des mesures 
ard. Justice et patrio 

- deux. Le Président et 
-ivent tout faire en leur 

pouvoir pour récipturer “ l’Et rata
es docmncius ne 

8ir Hector 
it les mêmes déclarations, 

le pouvoir denier»

énergiques à cet ega 
tisme l'exigent tous 
les consei lers dt

0 50 à 7 6J

..............  0 06 à 0 09
.. 0 1 5 à 0 10 

6 60 à 7 60 
.. 0 10 à 0 U

*-7.1 et *3. 
1.23 et 1 
2.00 et 2.

en moulant

1 1 M-J
donne l’assurance que 
contenaient pas la véritt 
Langeviu lui a fa

ésident du

Bagues en or 
pout Dan es

bracelets

vil!»

un grand choix d’épinglettes et de 
» pour 25 vts. valant 50vis, etc., et. 
faisons une sisVialité du r.-pai 

s et de la bijouterie. Nos i 
oilcréa Une visite est solliutéx

Jos. E. Tremblay
& CIE.

113 RUE RIDEAU

Avocats, Solliciteurs, NotairesEvi«LA MER DE BEHRING
Dépêche télégraphique >pé« iale

I Washington, 12 mai. Le secrétaire 
BLioe n a pas encore donné au public la 
lettre peut être la p us intéressai,'.e dans 
toute a cortespondance de la mer de 
Behring. Sans doute ne sera t-elle livrée a 
la presse qu’après le retour du président, 
c’est à dire dans deux ou trois s- unities, 
même plus tard. Si le* propositioi s qu’elie 
renferme sont acceptées et si les assurances, 
comme le bruit court, données p: • le gou- 
ernement anglais sont fondées, t ut dan

ger tlispar, it alors de la de«inu on des 
1 >up; marins pi des pirates eu aut • durant 
U nouvelle sai.-on qui commence. La lettre 
du secrétaire Blaine demandant le cous- nte- 
ment de l»rd Salisbuiy, dans l'intérêt de 
l’humanité pour qu’aucun loup marin ne soit 
prie durant l'année 1891, est partie depuis 
longtemps et la réponse doit être sur le 
point d’arriver. Dans cette lettre le 
ministre anglais, dit on a donné

/in o ci Diirr nmCAII tractions à sir Julian Pauncefoto d
4y OC Ol nUt ii I L/1A U. le gouvernement des Etats Unis de son

I complet acquiescement a la proposition 
mise. Il a de plus autorisé l’amlkissa 

anglais à signer une convention par 
laquelle les deux gouvernements devaient 
joindre leurs effoits mutuels pour airêter la 
destruction des loups marins 

Ce projet 
tiontié par It

ÏAPISSERIEir ”
de la commission d'arbitrage qui sera 
ensuite nommée.

était plu 
Depuis Ion Bloc IJay, Rue Sparks, Ottawa, Ont.que moi. 

glcmp-q il < 
des ma h

A a eu lieu le nia- 
iotre éclmvin jm>

dgnagi- le 
ncitoyers

<l»-8 montre
«*it adm’e à 

•creations dans 
des travaux du havre 

personne ne pouvait découvrir I.
M McCreevy était députe 

Ouest, M. Perley était en m 
nieur du departement

et ingénieur îles commissaires du

•bec‘.'u
lad

nistrati Martin O'Gaka, Q.C.
P‘ rou e qui 

•a nombr

s leurs qui a sa j 
■tete et sa perse 
position brillante L..
et faire son elle- ' ^
le ; les intérêts '
| trouver en met 
bii laminent déco 
lueilfS s entremê 
i i emplissaient le

D » Ma. Tavish, W. Wvld
coupable, 
le Québec 

v ne temps 
les travaux1 0 V6 A 0 50

i Bradlpy 8t Snowfui'
.... 0 20 A 0 25 

0 12 AO 14 
....... 0 11 AU 16

R. A. Br a ni.Kr. ^ X T. hwow

> nient A vrPie, a ti e avec ,,HvIIAr# 
remb-'urirr ce niimin t»--<pa.

'XTCIlARimN

McGreevy était 1
nistre îles trav

pour les 
société était

intime du mi 
, dont le fils 

ingénie 
bef de 

kin et M. Robt.
'mas. en était

s. Les autres membres de la société 
étaient trois Américains d’une grande expé 

e dans ces affaires.

assistant

de
iil iployé comme a 

travaux du havre 
M. Larl 

Tho

GRAINS
CAPITAL STEAM LAUNDRYla

Mu
Du (Canada 

Blé Manitoba No. 1. 
“ “ No 2.

.. 0 96 A 1 00IOO Rue Rideau .00
Lavage et repassage faits sous le plus 

délai et aux plus bas prix.
OUVRAGE GARANTI

T.J.Briglmv '0 90 A 0 9fl 
Blé du noixi No. 1 frosted 0 00 à 0 00
Pois, par mi not.................... 0 00 A 0 06
Avoine," u 
Seigle, “ “

• M-einr de 
V I V 1.1-V lie
1 • R i «sali.

fut donnée 
Rou r

Lit e maria de 
la commuuion 
chanta l’Ave

Américains d’une grande cxp. 

puis 10 ans cettet "i!.1.
organisation a

trolé le parti conservateur, dans le district 
de Quéliev. Rien d’étbunant que nous \ 
ayons perdu du terrain. En vain nous 
nous plaignions, en vain nous venions a 
Ottawa exposer nos griefs; l’organisation 
était plus forte que nous.

M. Tarte demande ici l’appui des deux 
. .tes de la chambre pour l’aider dans sa 
tâche, car il a affaire à des hommes dont 
quelques uns sont bien déterminés. Quant 
h lui, il a été élu comme con-er/atcur indé- 

iidant et il n’a fait aucune promesse â M 
t ier en retour de I appui qu'il a reçu 

dans son élection. M. Tarte termine en 
■posant un comité spécial, mais il «lit 
il acceptent lo comité que choisira le 

gouvernement
Il a confiance dans le mit 

ce. Il a dit
ipremltait pas de défen 
ant que celui ci se d.-fei 
M. Tarte fortun e 

de motiti 
stion devant

26 R*ue Sparks.A LA BOULE D’OR,
Nous faisons une sp« 

rideaux et dès i
vialite du lai 
hemises blanc

despremier .. 0 0 à 0 63 
.. 0 60 à 0 70 

Orge. “ “ ....................  0 5 1 à 0 till

M. Belnnart, Macliiakan ft Honderson
Avocats, Procureurs, Notaires, Etc. 

OÜNTT A. R LO ET G'UHBHîC.
OTTAWA

pour ms 
informer L. BELANGER

aé"f»
au cantique 
lortait une riche

Téléphone No 57 

tintement
ts pris et retourm-H a domi»'ilc gra Grains et Karinrhm:

toilett»OTTAWA. A. BkIiCMII’KT,

Amérioainc.......
Straight roller..

>U|»erfino......................
Forte de boulanger

u aiuérionine.„.

Kn Sags de la Ville

l*ar 196 lbs..........

Farine d’avoine ..................  3 75 A 4 00
Farine d’avoine granulée. 6 Ol) A 5 21

Volailles et Uibiebu

Loin J. M, <..........  6 00 à 6 25
............ 6 90 à 6 0<
............ 6 70 A 6 00
............ 6 00 à 5 25

. . 3 46 A 3 60 

.... 5 60 à 5 76 
... 4 66 A 4 90

HAKKN,
me. garnie

» couronnes de 
res étaient atta 
i .tes plue beaux,

PETITE GAZETTE Stewart, Chrysler & Oodt'rey,sera sans aucun doute sine 
gouverneme 
sion anglais 

les places de pêche, se 
la quantité et l'état des loups marins et 

lira le résultat de leurs recherches à 
pectifs. Ce rapport 
•laircir les travaux

Knte. Aussit»>t 
se américaine cités à 

pagné t
AVOCATS, SOLLICITKURS.

!«• l'.uh-mriu
Cljaiijbros Uqioi). H rua Wekalle, Ottawa.

F. H. CllHYSI.KK,

renseignera
sa mère At;i-iil< |miii l.i CmTrois maisons au coin 

Cal heurt et Ring. Nouvellen 
et munies «les coinnn 

plus mtilei ne». Loyer raisonnable. I’ 
immédiate. S'adresser à John Gunn N- 262 

( atheart.

Ol i l"A l ION DEMANDÉE.—Unenereon 
One ayant une longue expérience clans le 

s et de harde» fatter 
et désire une 
ailleurs. S’a

^ LOUERu,
à la

qii‘

ements retj

de la ma- 
achentire1

gouv rn 
détaillé

lis tri: de lajusti 
n jour, ;> Ha ifax, qu’il n’en 
as de défendre M. Mc

- ende lui même

m demand

MgLkod Stkw

UOlIKHKl
— J’AI FAIT DE —

............ 6 76 à 6 0i) M. J. GORMAN, LL B.accusatiNouvelles de Montreal
Montréal, 12 mai.— Un désastreux • in

cendie a éclaté chez un cultivateur demeu
rant chemin de Lachiue, M. Trenholmr. Ses 
granges et remises ont été détruites de fond 
en comble et dix-huit vaches laitières ont

5 a 75ct». par Rouleau îJTqu'Yeïr
à l’imprudeuce de quelque fumeur.

fous ceux qui veulent des Tapis e- —Un vieillard de 71 ans, Charles Saint
ries de n'importe qu'elle sorte trouve- An-lrt, «mit—W ,1= mettre

■ ■ •.____ ____ i. Ut ion des pieces de monnaie contrefro, t avantageux de visiter mon Stock maia jamais on n’avait pu découvrir sa ré 
qui est le plus considerable et le plus âidcnce 
complet au Canada.

sous fort 
voycr la que 

Sis Hect» 
lemantlé lui

L ensuite 
ulaire^ et

■i.GRANDES REDUCTIONS (Su.. rsseur dr I. A. < Vitun comité spécial 
dit me s'il n’a pas 

enquête en parlement, 
c’est parce qu’il croyait que M. l'art 
de nouvelles accusations a porter outre cel 
les déjà pu ues dans la presse et auxuut- 
son nom a été mêlé.

Sir Hector déclare qu’il n’a jamais c
ce soit les soumissions, 

-, à l’exception des 
v. ; qu’il n a jamais 
■n départemèht cou-

commerce de nouveaut» Avocat, Solliciteur, Notaire, Etc.
BUREAU

Carleton Chamliers. 74 Rue Sparks,
OTTAWA 

w Argent a Prêter.

Wm est en ce moment sans emploi 
atiim soit dans Ottawa 

esser à P. V. Bureau du
Dans lu prix de tous les genres

A la ri-sid» 
vu les nom 

ls a la mariée

Canada. Oies, la pièce.., 
Poules, la pièce.. 
Lanaid, lu couple. 
Pigeons, la doux..

,. 0 60 A 0 90!ïï' 0 60 à 0 76 
1 00 à 1 20 
3 00 à 3 24 
0 10 A 0 13

QN DEMANDE Un bon 
ur le commerce de vill

agen' voy. 
e. Emploie

salaire' compte 

BROS., I

agent-
„rv. Père Poulin 

Mlle Angelina 
argent par Mlle 
nier do très bon 
i ; une pendnl 

style Louis XV 
beurrier

raie et sa 
lmc Vali 
argent par 
de serviette

compotier,

• surmonté- 
un des plu. 

•par Mr et Mme 
ide a ad miré cet 
donateur ; un 

vaisselles rares 
vin La verdure, 

l'entourant 
es noces d'or 
e et d’ariren

muntqui- a qui que 
ou prix des soumission 

mines du conseil pri 
les officiers 
l'abus <le <

nlages particuliers 
ront maintenant. 

Ne tardez pas. I^e 
ir. BROWN 
oronto. Ont.

-A- B. LTJSSIEiîcomim

• du premiei 
tiur. crymc

Dindes par livre............
Poulets par couples............. 0 60 A 0 80
Canards noirs,

Agnès

lux tieu

missions dans 
déee sti iet<

(le 8

nt suivant la l<ji

II. F.'T’eriey 

«il depuis plusieurs anné 
>ablff d un abus de confia net 
ux accusations dirigées contre M 

evv, cet honorable député est 
parlement et répondra dt 

Qu «ut a lui, il est prêt pour Rempli 
propose u elle A>u faite devant dex 
-■oinité des privilèges et élections.

M. .McGreevy dit que l’année dernière M. 
Curran a fait une déclarations en son nom, 
«u sujet de cci accusations et qu'il y ad lien- 
pleinement de nouveau. Que toute eut te 
aff ire est une «inspiration montée par une 

avantage et beuéffir • personnels.
• eut parce qu'il

Avocat, Notaire, Etci ■ joi
u, Imt aocor- 

qu’il n'a 
que ce soit de 
qu’il u "a jamais 
•le malversation 

es et lu

BUREAU «B» RUE SUSSEX, 
Coin dr hi A'ui A'tdf'iu, Ottawa, Ont. 

erArgont à Fréter avec 
(’Emprunte

.......... 0 00 à 0 00Hier soir, le cou table Fortier aperçut un 
individu qui correspondait au signalem 

lui avait donné. Le vieillard d 
nmer Cha 

en état d'i

fils"

i les Saint André. Il fut mis (jamo 
arrestation et la police est ensuite mette 

allée faiçe des recherches au domicile de. l'au- « et*" 
eusé, rue Saint Laurent. Sur la somme de 
$308.23 qu’on y a trouvé, les quatre einquiè- 

étaient de faueses monnaies 
M. Hector Bcrthelo', rédacteu 

I’kkssk s’est embarqué aujourd'h

jamais demand 
souscrire

BècaHsines, la don*............. 0 00 à 0 00
........... 0 00 à 0 00

LANDRY & THOMPSON, avantage spécial à
«r m Perdrix, la paire

Betteraven, le panier....................... 60 00
Carottes, panier................... 0 26 A 0 36
Pan ni n, le paquet.
Derail, le |ianier...
Radis, le paquet...
(aohorée, la douz...
Asperges..................
Haricots vert* le panier... 0 00 il) (K
Pois verts...................
Choufleurs, la pièce.
Céleri, la douz..........
Ail, la tresse ............

W. H0WE. ri*
Quai

McGre

et Charretiers Générai A. E. LUSSIER.

DEM HN AGENT n^s El|..q

Christian & CieVoitures de plaisir cmivertos et ouvertue 

807 rue Rideau.
No 157 rue Spark

lf"d, 0 2 A 0 25p..Block Howe, rue Rideau et 
39J rue Cumberland.

d aïnou
Résidence 

Commandes teçi
... 0 46 à 0 ro 
... 0 00 A 0 26 
... o oo à o o »

0 00 A 0 00

Commercants de Charbon.
BASBtN DUCANAL. 
En dehors du Combine. 

commandes U Christian, Agi 
House, Little Sussex Sin- -i. OnPLUIES -95 jeunes gens se présentent pour être 

admis à l’étude de la discipline.
— Un journalier 

poursuite en domrr 
Mouette.

Le demandeur allègue qu’il est i 
’il a tou joui s vécu en bonne h

Adressez vo 
ont, NicoleCHARLES A. MARTINvient d’intenter 

é Alfredl!"M II
DENTISTE ... 0 00 à 0 00d’ clique pour 

Cette cliqui 
faveur

enfin portées

marié et 
larmonie 

onnétc sous tous les 
rapports et qui jouit d'une considération 
gé-nvra c. O, il parait que le 12 jtvril 

rait embrassé- malgré elle 
ses liras en dépit de ses 
femme du dit lemaudeitr ; 

prétend par sa déclaration que 
du défendeur a été -■ inconve- 

«ssière et mortifiante et qu elle 
re à détruire l’harmonie primitive

Salons transportes

No. 94 rue Queen
Vis-a-vis l’Eglise Dominion.

Walker, McLean & Blanche!0 00 à 0 00 
0 30 à 0 4'
0 00 à 0 00

Ri‘jouissent le co ur du mari, mais 
d courage souvent le marchand. l'as 

Les v .nte- du mois, jusqu'à ce

ie lui en 
Te se servir d<avec sa femme qui es

même forgé su signature 
s accusations roicr

pet 'le,
sst heureuxun hoir

it»1 et décoratif j a 
is sur sa table | « 

Outre la 
« le M M

c devait être 
liste. tour 

b des sujets le»
Igr Routhie 
qu'on lui con- 
s'est joint aux 

é au nouveau 
is les bonheurs, 
r des messieurs 
nir frapper 
ville d'Ottawa 
n délits jolies 
XL Riendeait 

demoiselle de 
é de mieux a 
a de son pure, 
eux qusnd le 
, dit Moneei- 

•d à suppôt 
apres le die 
. Tangué nous 
$s de la famille 
rencontrés au

A VOCATS,
Avoues, Solliciteurs, Agents F 
... taires, Molaires, Etc 

No. 34£ rue Elgin, Ottawa

jour sont plus fortes que pour avril des 
ans passés. Je m’y attendais, je m’é, 
tais préparé.

devant le parleinont 
fendu- M. Tarte

ParlomenTomalCH, le panier........... 0 00 A 0 00
Fi cuviers, la douz...
Foules de Prairies...............
Lièvres, la paire...

Choux, la douzaine..,
Oignons, lu sao....

“ le panier. .,
Navets, la poche......... 0 .........0 00

LâtiüMKH 
Pomme» d*- terre le sac

ier M one tte 
et ] r ssé dans .... 0 00 à o oles ie ave.; ta clique, aura grandi 

tir de l’impa.-s. dans laquelle 
Taktb riqsmd qu’il ne s'est jamai

et ce ileri «’étaient 
qui dis[ 
fs mille S 
les RR.

... A
M. (KN KAUK DD Kl’ ):„ STOCK LAKGE, CH :ISI ET 

.BIEN ACHETE, PETITS 
PROFITS BT VENTaS 

RAPIDES

0 35 A 0 4 I VV H Wai.kkh 11,assoen- avec aucun -I,personne et que
• st de natu 
■lu ménage.

-Vers 10 heures, hier soir, la jeune 
e de al. William Ducrot, est sortie 
faire quelques achats à l’épicerie du 

Ne craignant rien, e le refusa de se 
accompagner par son beau frère. Mal 

lui en prit, car en revenant, el.e fut 
ne lumme qui lui a passé

et a essayé à la bâillonner 
qu’il ne pouvait pas 

p:ir son dessein, l’individu 1 
11 frappa à coups de pied.

Ijcs crie de sa victim 
tion de certains des voisins 
rent madame Ducrot ch'-z - 
t - mps là son agresseur réussissait à s’échap

♦ cuinents sont \< 
qu’il les ail dein,

en sa possession su g 
Il espère que la de 

ai ion de M McGreevy sera v. ridi (• c 
s’est servi <lu nom de M. M 

mission, si l’on a forgé sa 
restera d'autre alterna 

le sortir du l’ài

... 0 l 0 A 0 60 
.. 0 90 a 1 Ou 

.... 0 25 A0 30

ï A.VISI Pr' P1
CONTRAT DE LA MALLE

'•ÿ m

L- l.r
:evy sans sa pet 

signature, il ne lui 
vive (à M. Tarte)qu<

•Sur proposition de M. Eimjar, le cou 
des privilèges et élections est subi.tué 
comité spécial proposé par M, Tarte 
l’enqu. te est accordée.

La ehambie s’ajourne cusuite.

> SOUMISSION^ seront r»
(■parlement du Revenu de 1 

20 mai courant, 
louer le pi ix i. -

vince d’Ontario 
jrovin ■u de Qui 
es conditions renfermées dans les Regie-

Oï,
dans la pro- 
nil dans la

:h f 
cl 1 j V»

U*,Vde

lenieiil , de irersonnes ili- 
g»; du ferryboat 6 
« "Ile d'Ottal Ri'Cela satisfait également l’acheteur et le 

vendeur. “ Le temps est l’argent ” 
mais avec île 1 mines marchandises à 
des ptix corrects i1 n’y a pas de temps 
perdu (pas d’argent) en achetant un 
Bonnet, Chapeau, Plume, Fleur, Ru 
bans, Dentelles, Che.niscs de nuit, 
Chemise, Jupon. Cutset, Blouse, 
ITab.ts d’Enfants, Robes ou Pardessus

Par un jeu 
autour du

0 90 A 1 00 tm s''■é r.la ville de 11
1. près les ternies etréussir à accom

a jeta à terre et DKS SOUMISSIONS achetées,
adressées au Maitre C,encrai des Postes 
seront reçues a Ottawa jusqu’à midi le 
Vendredi, 22 Mai 1891. fxmr le trans
port des Malles dr sa Majesté, sous les 
conditions d’un contrat (tour un terme 
de quatre années six fois par semaine, 
aller (t" revenir, entre Maniwaki, et 
North Wakefield, a commencer le ier 
Juillet prochain. Ix* Iran»port se fera 
en voiture convenable trainee par un 
ou deux chevaux, au choix de l’entre- 

La route a suivre, sera via 
• poste de Ixw, Kazaba 

zua, Aylwin, Wright, G race field, Glen 
Beau, Northfield Farm, Bot « licite, Six 
Portages, River Desert et Farrelton.

Des avis imprimes contenant des 
renseignements plus deta Iles au sujet 
des conditions du contrat projeté peu
vent etre vus aux bureaux de poste de 
Maniwaki, Low, Kazabazua, Aylwin, 
Wright, Grace-field, Glen Beau, North- 
field Farm, Couchette, Six Portages, 
River Desert, Farrelton et North Wake
field, et a ce bureau, et l’on jiourra 
aussi s’y procurer des formules de 
mission.

s copies peuvent Cire obtenues 
tnt «lu Revenu de l'Intérieur 

que soumissionnaire doit declare 
nt qu’il est prêt à payer par 

pour le privilège mentionné plus hau 
•ant qui sera payab e d avance, b- bail si ra 

i|iiatrc ans et onze mois à p» rtir du 1er

'haque soumission sera accompagn- d 
chèque reconnu pour valable par une banqu» 
reconnue d'Uttuwa au montant do'amollit 
de la soumission par année. Ce montant 
sera entré à son crédit en accon

r."e attirèrent fatten 
s qui transporlè- 
elle. Pendant ce

VISITE PASTORALE A >T. JEAN B A P- 
IISTE 1 iTOESipour pier 

et nos pit 
père s'étu

faire que

le

Baptiste 

ment de coi
A 10 heures précises S « Giandaur faisait 

entrée solennelle .ai milieu d'une fou e 
pacte agenouillée sur son 
a les chants usutL.

sse solennel u

grande F te hier à l’Eglise St Jean 
: Mgr. l’Archevêque venait y faire 

torale c* y admiiiistt er I saer--
pr

le .
:nlirmai ion

quand ces articles sont marques en 
chiffres cia rs e’ que le sysfme d'un

COURRIER DU JOUR

Offfii seul prix est en forc e strictement. Ceci 
| et l’effort consta it pour j laire donne 

co fiance aux nombreux patrons qui 
viennent en foule chez

gne ur, 1 
ITr. El

LA SAINT JEAN BAPTISTE 
Le comité de régie de la société St Jean 

Biptiate est convoqué pour dimanche pro
chain le 17 du courant à 4 lira p. m. a la 
salle de l'Union St Joseph. Celte réunion 

comité aura lieu afin de 
. organisation pour la fête

UN DÉFALCATAIRE 
Le chef de po ice d'Ottawa a reçu 

ulaire des autorités belges ni dei 
t de surveiller l’arrivée d'un jeune 

tsTambeurqui a volé 
Hen & Weimau de

passage, et 
elle assistait 
chantée, suivant 

le rite dominicain, par le T.R. I\ Gonthier, 
diaun . M. I cha 

M. Allard, accom

ti?
I lation naii e 

a rappelé, 
Laverdur 
poste de 1

îpte du ver 
de locationsement de sa première aimed 

dans le cas où sa «ouniissioo serait acceptée.
les autres chèques seront retournée 

9ux soumissionnaires n f-isés. Dans lc cas 
de refus de remplir le contrat, le versement 
sera perdu.

diacre et sons 
lion et le Rév 

paguaienl Monseigneur
La partie musicale a été un réel su 

Rarement nous avons entendu 
chantée avec a

- iypophosphites
iio Soulié et de

Chaux
V preneur, 

les bureaux dt
,1'iin, I l-.iii ndu

l'o
comineucer

M. ues paroles 
couple joi • 

de Mgr. 
M. Oscar 

rnal Le Ca
la gracieuse 

tire, va l'im- 
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1 e a passé une revue 
ires spirituelles et
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IJ heure quand l’office s’est term né.

L'après midi, Monseigneur a administré 
le S «crament :1c confirmation à environ 110 
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LE CANADA MARDI 12 MAI 1861

BRYSON, GRAHAM & CIE. SLAND* HoMC
Stock Farm, ,

OroiM Ile, Wayne Ce., wieh.. 1 
1ÀVAQ1 à IABHUM,

FBULLJBTOITduCAffADA comme l'astre pivot des mondes, 
il voit depuis maintes années se 
renouveler autour de lui toutes 

I les épaulettes) obtenez de la mai
son Chevet qu'elle m’ouvie un 

j crédit, et c’est moi oui vous en 
'donnerai des diffa, allez 1 bazef
' bazef 1 (eu arabe : beaucoup. —Un peu hin peu . riposta

l’hotbl di FRANCS, à BïX) is ! Ici le chœur des officiers éclate aigrement Sa ivâgeol. Ah ' Ion 
I de rire d’une façon a-sez import i* | appelle cela un peu sournois!

En vérité c’< st se montrer bien

— Laquelle ?
— Le lieutenant R ibert,

UN MYSTERE pardieu !
Le fait est, dit un des assis

tants, qu’il est un peu sauvage 
pour ne pas dire un pea sour-

ETOFFES DE ROBES
I V GRANDE VENTE SPÉCIALE COMMENCE AUJOURD'HUI 

AVEC UN NOUVEAU SUCCÈS

m

IMPORTED —

Percheron Horse*.

PROLOGUE
l es ventes de la semaine dernière nous ont débarrassés de 

La foule qui est venue nous Jbeaucoup d'étoffes pour robes 
acheter nos étoffes pour robes ont trouvé duns nos rayons le 
plus grand, le plus lnau et le plus complet assortiment de 

. tissus pour robes noirs et de couleurs, qu'ils n'avaient 
tré nulle part. Tous ces tissus étaient des d-ssins nouveaux. 
Notre assortiment -st le plus nouveau et le plus varié.

nente au nez de son doyen et un
jeune i-ous-lieutenant sortant de indulgent pour ce Particulier*!» 
l’école de Ssumur, s'écrie : Qu n t je «mge qu’il y a quatre

—Voilà Sauvageol (le liettte- ai e il ét ot simple hussard et 
nant en question s'appelle Saura* qu il est nujourd hui mon eg
geol) qui parle bédouin. Gageons, n'est co pas une injustice
qu’il a oublié le proverbe frtn* criante ?
oaia : Crédit est mort : les ni au- —Mou pauvre Sauvageol,
vais payeurs l'ont lué. reprit Chalandry, tu oublies trop

—Ah ç« ! répond le doyen des qu'il y a des hasards heureux 
lieutenants en Ironçaut le sourcil dans la vi militaire, comme par 
et en mettant la main à la poi- tout ailleurs, des hasards qui 
gnée de son sabre, est-ce que. pir mettent un homme en relief, en 
hasard, monsieur me prend pour lui permettant de payer brave- 

mauvais payeur Je suis prêt ment de sa personne au risque 
à lui prouver le vont raire. d être tué.

A peine ces paroles viennent — La belle atfaire ! Si le lieu- 
d'être prononcées que de tous tenant It.bert paie parfois de sa 
côtés des mains ot d- s voix s'iu- personne, en revanche il ne paye 
lerposent. jamais l'absinthe à quiconque.

—Allons ! s’écria-t ou, ne te Et puis, est-ce que nous ne ris- 
fâche pas, Sauvageol I Que «lia- quons pas tous notre peau contre 
ble I -non cher, entre camarades ces gueux de Kabyles ? 
est-ce qu’il n’est pas. permis de —Ces vrai, mais tout le monde 
plaisanter chôma uhouia(un peu) il’n pas la chance d'être blessé 
pourparler bédouin comme toi Y comme l'a été le lieutenant 

— Ni bezel, ni chouia, reprend Robert, dans la dernière affaire 
Sauvageol avec majesté ; car je avec lîou-Maza 
suis votre ancien, et je suis en — Eh bien, quoi ï on 1 a nom- 
droit de vous répondre : raakauh mé lieutenant : c’est bien payé. 
Lias du tout). — La belle avance, il était

Ici, qu'il nous soit permis déjà proposé pour le tour uu 
d’ouvrir une parenthèse pour ras- choix.
sur. r immédiatement le lecteur —Le tour ! Qu’on ne mon 
sur l’emploi d’un idiome un peu parle pas du tour du choix ! C’est 
inquiétant pour lui. Bezel, ch ,uia te tour de la faveur, q u on de- 
et makaoh, soin trois abverbes vratt dire. Oui, messieurs, de la 
qui, comme goildum jadis chez laveur ; car on tic me l'a jamais 
nos voisins, constituent a peu appliqué à me. 
près tout le fond de la langue Voilà la justice des hommes 
bédouine, et Dieu nous preserve en général et des colonels en
d’en employer d’autres dans lé particulier. Est ce que tu l'as
cours de ce récit. ^ #|a dans ta poche, ta cro x Y Ou

— Messieurs, ajoute d'une voirfeemande à voir 
de Stentor l'un des officiers, au Ici M. de Chaland'ay d vint 
diable les Bédouins <-t leur mau fort rouge, et, donnant uu violent 

, . . , -, n„ .. nit charabia ! Laiss. z-moi vous coup de po ng sur la cantine :
C C6t dans la nuit du .1 uotem uu;1 tVnncsis une —Mille raillions de tonnerres !

bre 182» que ee sont passés les >an{£ ^ ya u,jUS moltre tou. s'écria-t-il ; Sauvageol, ne me
ênencmenia qui f rmentle P d,accprj . buvons à ]„ danté de parle plus de ma croix, si tu ne
logue dn prêtent récit. Un e ait amnhiirvoii le bon ci veux te taire une affaire avec moiî'-î'mir^pZût60." brave Œ-e^e’ Jhalandray ! J; ne sms pas décoré; le colonel 
printemps décidé?! te'mtfin du , cela, reprend le clueu, Tiè-tde me apprei,;r.
*, v . on levant en niasse et en bran- 1 1 n,t> 1>,S ne ,uu . masaprréTrung,èntr'ac,e d"1'ta, de dissant les verres en gui,e des c'est une infamie !...à moins 

Tingt-troisans, que nousdeman- sabres : A la saute de Chaiandray.
,l°"8 aQ‘tr:Ja 1>erm,S,l°" ^ U A cemomJm Sauvag ol, qui

LaMène va se'passer non plu. 6'ét«t *l
on France n, même eu Europe, signe qu .1 réclamait le silence 

au delà de la méditerranée, «>• «vee uu accent qu il voulut 
rendre grave et solennel, mais 
•jue nul dans l'assistance ne parut 
prendre au sérieux :

—M ssi. urs et chers camara
des, puisqu’il s’agit de boire à la 
santé de Chaiandray, je suis tout 
prêt à me joindre a vous ; mais 
je demande à motiver mon toast 

—Accordé ! ht l’assistance.
—Donc, reprit le lieutenant 

Sauvageol en levant son verre, je 
m'explique : Si je b ds à la sant 
de Chalandruy, ee n est pas 
croyez-le bien, parce que Uhalan- 
dray est riche et qu'il nous don
ne en campagne des dîners four 
nis par Chevet ; je méprise la 
richesso, ne la connaissant pas 
moi même Ce nVst pas non p;us 
parce* que Chaiandray est noble : 
je tiens peu compte de la nobles
se, attendu que je n’eu fais point 
partie, ce qui n’est regrettable 
que pour elle ; ce n’est pas en lin 

Chaiandray, qui est, 
vous tous ici, mon cadei

C’est égal, cela ne m en 
de proclamer

rencon-
•pte liera pas 
partout qu’elle est la plus jolie 
hôtelière que j'aie encore rencon
trée sur mon chemin, foi de gar
de du corps !

—Ma femme ! balbutia l’hôt- 
en écarquillant deux gros yeux 
pleins d'ébahissement. C’est bien 
de l’honneur que vous lui faites, 
monsieur le garde du corps, et je 
ne manquerai pas de faire votre 
commission auprès d’elle, quand 
elle sera rentrée de chez sa mère 
où je l’ai conduits moi-mêmê 
pour coucher cette nuit.

— En route 1 monsieur, en rou
te ! interrompit brusquement le 
conducteur en poussant le voya- 

dans le coupé, dont il re-

LISEZ NOS PRIX ET DECIDEZ-VOUS DE SUITE
33 ONT10 CENTS.

Département des draps tout 
laine f. ançaise foulée dans 
tous les genres, importés va
lant 40e

•elected from tke get of dree end de* 
ied repu tntioe end refidered M ■ 

men can stud books.
ISLAND HOME
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eat fc—Hier with the looeth* mssf œU et dky oMm
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Prix ,0c

35 CENTS.12i CENTS.
Un grand assortiment de 
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Vaut 20c
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beige double largeur, tout 
laine, véritab’e prix 5*‘c

nouveau 
en t<> ites couleurs

GO
-g

au moins t±:geur
ferma la portière ; nous sommes 
en retard d’une grande demi- 
heure.

Là dessus, la lourde diligence 
s'ébranla, et les chevaux l’en
levèrent à grand bruit dans la 
direction de Paris.

Moins d’au quart d’heure après, 
la berline de poste, où le voya
geur et sa femme venaient de 
leur côte de prendre place, s’en
gageait dans la direction ojiposée 
sur la route si pittoresque qui, 
côtoyant, la Loire, s’en va gagner 
nos belles pioviucee de Touraine, 
du Poitcn et d’Anjou.

Pin40 CENTS15 CEN PS.

Un joli assortiment de 
voi'es de Nonnes tout laine 
dans les largeurs ordinaires, et 
de toutes nouvelles couleurs 
du Printemps

20 CENTS

Magnifiques teintes nou
velles en Foulé Français, le 
tout en laine

Prix régulier 30c

BRYSON, GRAHAM & GIE.
146, 148, 150, 152 et 154 Rue Sparks.

,rS,1r=y::i 35 me o gonror.

S
GOAssortiment complet de nou

velle serge française, double 
largeur, tout lame dans les 
plus à la mode

«

si
50 CENTS.

Nous avons à présent ajouté 
20 nouvelles couleurs en serge 

, très belle et très large, ti vgs 
) fout une robe
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Poste d’Ottawa
pourtant .ju'ou ait songé, à moi 
cotte fois.

—Toi ! ni) ms donc !
— Po irquoi pas o n’est pas

gentil, au moins, ce que tu dis la 
mon bon Chaiandray ; car, eu tin, 
si ce il est ni loi ni moi qui 
sommes décorés, c’est qu’il n y a 
pas de croix pour le regiment.

—Si fait, il y en a une ; m iis 
il parait que, au dernier moment : 
mon nom a été bitfé et qu’un en j 
a .'ubstitué uu autre.

— Alors c’est une mfamie, et je ! 
«■ rnis eu ri ux de savoir quel est 
l’intrigant qu’on u us préféré.

.—Qui te dit, Sauvageol, que 
je ne partage pas cette eunosite- 
là ?

PORTES,
FENETRES,

JALOUSIES

Arrivée et Depart des Malles/f

'Fermeture.MA zLitis.

OUKST.—Toronto, Hamilton, London, Peter- \
f boro, Smith’s Fails, Perth................................ /
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Brockville, Kingston................................................
EST.—Montréal,

M. M.j M

en Algérie et en plein pays 
Kabyle.

La eièn) rép-c»ente un cam
pement de cavalerie quelques 
instants avant le coucher du 
soleil. Nos cavaliers sont des hus
sards Sur l’arrière-plan cl à demi 
noyés dans la vapeur crépuscu
laire, un groupe d Arabe» du 

dont les burnous blancs se

o 6 K) 
6 .3010

10 6 30

......{
Halifax et St. Jean, etc.—(Ligne Courte)... 
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ATS UNI 
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n 30
3Qui

El 4 15
"•} 10go um,

détachent en masses ejai es sur 
le fauve pelage des chamaux 
accroupis et au rpos ; les uns les 
autres, bêtes et gens, conte uplent 

une non ch dance toute

NEW.YORK, malle directe.........................

BOSTON et la Nouvelle Angleterre..........
Rouses' Point...................................................
Prescot t...................

do ..................
Kemptville............
Merrickville..........
ChEMIN'dK KK.K DU 
Mauotick, North O 
Kars, Kenmore, Osgoode S ta 

Chemin de fkk du Pac 
Matiawa, North 

I Ouest de Pembroke 
Arnprior, Pakenham, Pembroke, Renfrew et|

Carleton Place
Appleton, Ashton et Stittsville............................

Chemin de fer du Pacifique, kst ; 
Gatineau, Buckingham, Cumberland.)

ville, L’Orignal, etc. >

4 15

1— Le colonel ne t’a donc rien 
appris à cet égard ? C’est surpre
nant, toi qui es si bien dans s s 
petits papiers, toi l’ami intime de 
sou neveu. A propos, est-ce vrai 
ci qu’on dit, que ce neveu là doit 
epouser ta sueur Y Eu ce cas, le 
violon 1 devi ml ait presque ton

—Il ne s’agit pas de ma sœur,
Sauvageol De quoi te mêles-tu

—.C’est vrai ; pardon, mon bon 
pardon ! Eh bien ! qu’e-t-ce qu’il 
pense do tout cela, le colonel i

—Le colonel est resté muet.
—Alors c'est qu’il ne sait enco

re r en lai-inème
—Je suis sût du contraire.
—Bigre de big e Y E qui soup- 

çonnvs-tu donc, mon bon Y
—Personne.
— Eh bien ! veux-tu que je te 

dise, moi, qui sera 1 • pn-iéré ?
—Parle.
—Ce sera encore le lieutenant 

Robert.
—Qu’en sais-tu Y
—Je ne voulais pas t’en parler 

de peur de te fair • de la p me, 
mon bon ; mais c’est un bruil 
qui court depuis ce matiu dans 
e campement.

—Tant mieux pour Robert.
—Oui, et tant pis pour toi 

C’est ce que disent les sous-otli- 
ciers et les riz-pain-s •!, qui sont 
jaloux d • toi par je que tu es no 
bl*\ parce que tu es riche, parce 
que tu es là ce qu’on appelle un 
joli offi :ier, adoré des femmes.
Oh ! je suis bien sût q i ils s’ap
prêtent à tes dépens, bezel, bezel ;

—Je ne lec mseille à personne. :
—1» lieutenant Robert est j 

h >mmo à se passer de ta permis- ;

—Je n’en crois rien, et tu le 
calomnies

—Allons donc 1 mon bon Chie
land ray, vas tu pas le de tendre .... ... ......... .......... .................................
eSeore contre moi ? Ta p: ml. —[SOLUTION PAUTAUB|RGE1grimpe ear le dos de toutes le- I

les faç >ns et qu’il laisse entendre ImaLADIES DE POITRINE! 1
tout le monde qu’il sera chet I firNlM, MBICIiril CMtOHQUEt, TMX «««Kl il 0**14T*tt I 

d'esoadron, quand tu seras eucore ■ ^ Tw(t ^ pAUTAUHVVQli sa. m tmim os*, pam». | I 
plus, capitaine 1 g dépôt» plus twb im emmotaim wumawroQANAOA^

{A Uomtiauet) I

■i i savec
o ieutale un peloton de cavaliers 
occupés à faire boire les chevaux; 
pendant ce temps-là, sur le 
premier plan, un groupe d’otii- 

lts uns assis, les autres

HULL. 4 15
10 4 15

Saint Laurent et Ottawa
ower et Metcalfe....................

lion, Oxford Station 
ikique, Ouest :

Bay et toue les

4 15

AU BON MARCHE :ciers,
couchés à l’ombre d’un massif de 
lentisques et d’oliviers, tous la 

le cigare à la bouche,
NOUVEAUTES

MAISON ARRISTIOE BOUCICAUT
10pijie ou

sont eu train de s abreuver eux 
n.êmes en puisant à tour de rôle 
dans une large marmite où fl&m- 
b • un punch gargantesque.

Toutes ces jihy donomies mar
tiales, bitn que pour la plupart 

marquees au sceau de la

( PARISPARIS 10

parue que 
comme
de grade et de service, va être 
décoré avant moi, ce qui est u i 
pasœ-droit de plus commis à 
mon pr judice par le nouveau 
c »louel, non moins injuste à mou 
egard que ses divers prédeces

Thuiso, Clarence, Gren
et Montréal..................
Chemin de fer du Canada Atlantique 

Alexandria, Glen Roberte on, Greenfield, Max-

j,Eastman’s Springs, South Indian, St. Polycar- 
\ pe, Cdteau SUtion, etc....
Jonction du c. defer Pontiac et i 
Quyon, Eardley, Bryson, Bristol, Vinton,) 

Shawville, Heyworth, Fort Coulonge, etc.. j
Par Diligence :

Bell’s Corner, Richmond, Skead’e Mills, Hin \
tonburgh, Fa'lowfield et Mosgrc-a.............. /

Hull...........................................................................j

GATÏNFÀÛ.—A la Rivière dû.Désert.. 
Chelsea et Ironsides 

i Ramsay’s Corner,

lBilling's Bridge, Steward ton................................
.Cummings’ Bridge, Robillard, Orléans, Hard |

■ A -chville, Ott iwa Est............................................
Blerivale, City View et Jockvale, mardi,

,1c Nouveautés réunissant dans tous leurs articles le choix le plus 
complet, le plus riche et le plus élégants.

Mag.

6 2 00!
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}encore

jeunesse, empruntent euccussive- 
ment aux refl t» bleuât.es du 
liquide enflammée et aux rayons 
du soleil couchant des apparen- 

presque fi mastiques ; mais, 
pour peu qu’on aoproche, on 
reconnaît bien vite que, à l’en 
contre des fantômes tous ces 
gens là parlent comm*i ils boivent 
d’une façon très bruyante et tres- 
joyeuse.

—Bigre de bigre I messieurs, 
s’écrie un grand gaillard mousta
chu au poil d jà grisonnant, au 
visage basané, et en lampant avec 
un clappement de langue des 
plus caractéristiques une ras ide 
qui avait été précédée sans doute 
de beaucoup d’autres, voilà uu 
punch qui ms 
Qu’en dit es-vous ?

~ Oui-da ! reprend un autre, 
c’est toi qui l’as fabriqué, d’accord 
oh ! tu es fort sur cet article-là, 
c’eat connu ; mais ce n’est pas 
toi qui i’as payé, que je sache, 
ûon plus que le din r, un dîner 
expédié j>ar Chevet dans les 
montagnes de Kabylie en temps 
de guerre 1 Le fait devrait .être 
mis à l’orde du jour de l’armée 
d’Afrique, n’e»t-ce pas, messieurs?

—Oui, certes, parbleu ! répon
dait le chœur des officiers.

1 45
Pacifique

8

— Pourquoi donc, alors ? 
interrom irent les officiers avec 
impatience.

Le lieutenantSauvageol abaissa 
sur ses interrupteurs un regard 
plein d’une dignité comique, et 
reprit avec nn grand llegme:

—-C’est parce que Chalandry 
est un bon enfant, un bon 
camarade, et celui qui dirait 
le contraire aurait atiaire a

Aylmer■V

2 00
a petit benefice et entièrement de confiance
. /fs .^fagasins du BON MARCHE.fuie de vendre tout 

est absolu dan 15 j
Hawthorne, lundi, mercredi j

La Maison du BON MARCHE a l’honneur d’informer les Hamcs 
que so i CatalOgu J des Nouveautés de la Saison d'Etc vient de pa
raître, et qu'il est envoyé, franco, aux jiersonnes qui en font la demande 
Kile ixnédie également, dans tous les pays, suv demande ut franco, des 
Echantillons variés de ses tissus, ainsi que des Albums de ses modèles 
d . Irtic les confectionnés 

En raison

15

11

12 30" Malles An 
9, 16, 23, 30.

GLAISES :
............ Via New York

... Via Rimouaki 
.. Via Halifax

de l'accroissement constant de ses affaires, la Maison du 
BON MARCHE possède des assortiments considérable en Soieries, 
Lainages unis et de fantaisie, Toiles ; Costumes, Confections, Chapeaux. Vête
ments et Chaussures pour Darqes Hoiqmes et Enfants, Boutonnerie, Chenpses, 
Trousseaux, Ameublements, Tapis, Articles de Voyage, Articles de Paris, Caqts, 
Dentelles, etc., et il est reconnu quelle offre de très grands avantages, tant 
au point’de vue de la Qualité que du bon marche reel de 
toutes tes marchandises.

/.„ Maison du BON MARCHE/"" des additions dans U monde 
correspond dans toutes les langues. — _______

I( R MARCHE (Pa-'iS) n’a ni Succursale, ni Représentants, et prie 
ses clients de se mettre en garde contre les marchands qui se servent de

Là-dessus Sauvageol avala 
d’un trait le contenu de son verre, 
et se rassit majestueusement sur 
le fragment de rocher 
lui servait de siège. Un je 
officier, un gentil blundiu, d’une 
ligure où la franchise et la 
belle humeur éclataient à la fois 
dans les yfcux et par tous l a 
pures, vint prendre place à côté 
de lui. C était l’amph'tryo.i, 
le lieutenant Maurice de Cha
landry.

— Merci de ton oast, s’écria 
ce dernier, merci, mon brave 
Sauvageol 1 mais tu oublies que 
Cadet-Rousset aussi est un bqu 
enfant, que nous sommes tous 
de bons enfant», noua autres 
lieutenants et sous-lieutenants 
du régiment.

— Halte-là ! interrompit à son 
tour le lieutenant Sauvageol il y 
a des exceptions.

— Allons donc !
— J’en sais une pour le moins, 

que nul ici ne me contestera.

Mardi’, 17 ..................................
Jeudi, 5, 12, 19, 26.................
Jeudi, 5,
Vendredi,

r
....Via New-York 
.... Via New York

12, 19, 26...
6, 20....qui

unefait honueur. Le» lettre» destinées à l’enrégiitrement doivent être mise» à la poste 15 
clôture de» malle» précédentes.

Heure» dn Bureau, de 8 A. M. à 8 P. M.
Mandats sur la Poste et la Banque d’Epargne», de 9 A.M. à 4 P.M.

J. OOUIN, Maître de Poste.

minutes avant la

Bureau de Poste d’Ottawa, Mai, 1891.
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h UNIMENT GÉNEAU?
A *3 30 ANS DE HOCCÈ8 fi

4b. «ï» & fJSNKYÛ
4 ^ renommés ; élrvvura, entrafneuro. X
a -EE2 IHKjbEw^ Guérison rapide et sûre des Boite rira, Fou-

JT lurrm, Ecarts, Molettes, tesnigous, Engor- Q
* — W\r ^ gements des jambes. Suros, K parvins, etc. Pevukilf 7
1 S* 1 —• el Hésolullf infaillible et sans rival dans les An-
? C!* gines. Catarrhes, Bronchites, Inflammations
jBa-e des Poumons, du Pole, des Intestins, MHcnrésies, llvdroplsles, Réten- 
f Uons d'Urine, Plèvres typhoïdes, etc.
/ *e3 pansement à la main, en 3 et 4 minutes, sans couper le poil.

Dépôts : Paria. MESTIVIBR * C'«, 275. rue Saint-Honoré 
SONTRtAL : LAVI LCT lE A I-/BL80N - QUÉBEC : ED MORIN A Cl». 

tt-HYAPIMTHE, OTTAWA, ET MUNOlHàUM PBASMAOIES DU CANADA.

Les Magasins du B)|i Hà^CHE sont les plus grands, et Us mieux organises 
du monde : il renferment tout ce que l'expérience a pu produire d'utile, de 
de commode et de confortable, et sont, à ce titre, une des curiosités 
de Paris

—La belle a (taire I riposte le 
lieutenant à longues mututaches 
grisonnantes ( car un lieutenant, 
le doyen dea lieutenants du régi
ment, leur soleil, comme ils le 
nomment pirfoia, parce que, tou
jours immobile tlanajsoa grade

«tout au

Publie par
«à

ABONNEME

LE CAN A D,
Journal Quotidien du

Dn An en Ville 

Dn An par la Poste . .. . $
$I

12eme. ANNEE

Chronique ’ Parii
/a

I— lui MAI -
Le courrier part dans 

minutes et la journêa ach 
leurs. At’ahlé avec quelc 
sur une ter asse de café je 
à la hâte ces quelques 1 
résument à peu de chot 
que fut la grande dêm< 
ouvrière et socialiste. Not 
à celte heure sur la Place 
publique où devaient à VI 
nous sommes se réunir les 
groupes d’associat ons étrs 
parisiennes. En somme 1 
n’a pas été turbu.ente et le 
eut le sort de toute» ces f 
diistes longtemps prépai 
vance. Beaucoup de sei 
beaucoup de curieux voili 

1 près le bilan de la journée.
A deux heures une d 

ouvrière devait aller prése 
vaut la Chambre des Dépi 
requête où ils démontraie 

- 4)essité pour eux d’obtenir 
née de huit heures. Cette 
tion devait être flanquée i 
semblée monstre qui stati 
sur la Place de la Concorde 
deux heures une foule no 
était accourue. 11 y eut p 
attroupements bientôt dispe 
l’infantei ie cantonnée dans 1 
du Louvre.

Des escouades d’agents di 
acculaient et surveillaient li 
vemeuts de la loule accouru 
eut peu de désordres et q 
rares arrestations furent fai 
l’approche de la police les g 
Huaient rapidement, sans râ 
aucune, soit vers les Chain 
sèes, soit vers les rues avois 

* Vers 2^ heures quelques oi 
en blouse bleue, au visage 
aux sourcils froncés firent n 
troubler ià paix, la cavalerie 
de train Us fit fuir, il y eut 

_ques bousculades, el tout lii 
une arrestation.

M. Const-ns, qui devait av< 
tout quelque chose à crain 
mouvement populaire travr 
Place de la Concorde ver»3£ 
accompagnés de quelques 
députés. Ji était un peu pâli 
figure u i peu- tirée ne pai 
pas à cacher entièrement 1 
surexcitation où il était.

C’était quelque peu brave 
nion et le ressentiment o 
Mais M. Coiistans avait pe 
prémédité cet acte de courag 
devait tout être à s m crédit.

D ailleurs le danger était n 
et l’état avait bien pris tou 
precautions necessaires pour 

toute manifestation bru

h

k

m
t
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1

Il y avait dans l'enceinte de 
25,000 cavaliers de ligne pi

• marcher au premier signal el 
rant la paix publique. Sept 
sergents d spersé» un peu p 
avaient ordre de faire circule
iieux ou chômeurs. Tous les 
fi ces publics étaient gardés, 
sénat, autour des Chambres, 
les Mairies, le garde de Paris 
laient attentivement.

Ce soir il y a quelques millii 
personnes sur la Place de la I 
blique, mais tout est paisit 
quelques sergents suffisent à 
tenir l’ordre.

En somme la journée u’est 
être pa» finie mais jusqu’ici 1< 
du travail annoncée par les s 
listes à coups de tiompettes 
réduite à bien peu de chose, 
grand déploiement de forces 
bliques et un grand attroupe 
«le curieux et ûe flâneurs non 

faisante.
Le peu de moments que j’ai 

disposition me force à abréger 
vous envoie une liasse de jour 
où vous pourrez avoir un co 
rendu plus détaillé du progra 
de la fête.

Mais je puis assurer qu’elle 
Win d’être ce que l’on nous 1’ 
i^omise. Le soulèvement a en 
Et comme moi si vous av.ez ôti 
vous trouveriez ridicule i'eoih 
asme de certaines feuilles socia 
et de certaines affiches et de i
ques chansons dont j’extrais 
quelques ligues :

“ Lorsque nous 
as notre élan

crions : En avant 
la terre bouge

drapeau rougi

Su
Et e front cîdlr eau vent

/Le drapeau rouge on ne l’a a 
pas entrevu I

intiuu du

L_ D». R. CUKTBlkl
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